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ÉDITORIAL

C hères Lilloises, chers Lillois,
Cet été, la Ville vibrera aux couleurs des Jeux 

olympiques ! C’est un événement formidable et 
unique dans une vie, les derniers JO d’été en France 
remontant à 1924. Nous attendons avec impatience ce 
rendez-vous majeur qui nous fera vibrer, nous donnera 
de la joie et permettra de nous rassembler, ce dont nous 
avons bien besoin dans la période actuelle.

J’espère que vous avez ainsi profité de la fête orga-
nisée le 2 juillet, à l’occasion du passage de la flamme. 
La parade des clubs sportifs de Lille-Hellemmes-Lomme 
a permis de donner un caractère joyeux et local à cet 
événement symbolique. Quel plaisir d’avoir ainsi vu 

déambuler les nombreuses disciplines pratiquées dans notre ville, sous le son 
de fanfares lilloises et de mettre, de la même façon, ainsi à l’honneur le sport 
amateur et professionnel ! Vous êtes plus de 23 000 à défendre les couleurs d’un 
club ou à vous engager bénévolement dans la vie de celui-ci, et tellement d'autres 
à pratiquer individuellement. Ces jeux doivent être aussi pleinement les vôtres.

C’est dans cet esprit qu’au-delà des matchs de basket et handball qui se tien-
dront au stade Pierre Mauroy, nous avons souhaité organiser un programme 
d’activités sportives ou de loisirs de qualité et gratuit, autour des Jeux olym-
piques et paralympiques pour tous les Lilloises et les Lillois, petits ou grands, 
qui n’ont pas la chance de partir en vacances cet été. Comme pour la coupe du 
monde de rugby, un village d’animations sportives sera installé sur la Grand-
Place, avec notamment un terrain de basket 3X3, un terrain de handball, un 
mur d’escalade et un jeu ludique de basket puissance 4. Ce village sera gratuit et 
ouvert au public du 27 juillet au 11 août. Certains créneaux le matin en semaine 
seront réservés aux centres de loisirs. La passion du sport se joue pour les clubs 
lillois y compris pendant les vacances d’été, vous aurez donc la chance de pro-
fiter de leurs animations pour partie sur ces villages.

Le partenariat ne s’arrête pas là comme souvent, car tous les acteurs sont 
mobilisés. Ce sera le cas des commerçants de la Ville, avec lesquels nous travail-
lons toujours lors de ce type d’événements exceptionnels, pour qu’ils soient aux 
couleurs, et qui pourront vous faire profiter de leurs terrasses jusqu’à minuit 
pendant la période des JO.

Alors que l’été s’est enfin installé dans notre ville, nous souhaitons que vous 
puissiez profiter de cette période pour vous reposer, découvrir, décompresser, 
vous amuser. Au-delà des JO, comme chaque année, l’équipe municipale a pré-
paré un programme qui s’adresse à tous les âges, dans tous les quartiers, autour 
de visites, de concerts, d’ateliers ou de promenades.

Lille Aventure Nature accueille de nouveau les nombreux habitants qui 
l’attendent avec impatience, à proximité de la piscine Marx Dormoy, où l’aire 
de brumisation, la grande tyrolienne, le mini-golf ou encore l’accrolud créent 
un véritable univers de vacances.

Toujours avec cette volonté de solidarité, et pour la quatrième année consé-
cutive, nous rendons gratuites de nouveau, pour la rentrée scolaire, les fourni-
tures des écoliers lillois !

Ce dispositif spécifique à Lille permet d’offrir à chaque élève des écoles 
maternelles et élémentaires de Lille, Hellemmes et Lomme, tout le matériel sco-
laire nécessaire. Nous le prenons en charge, à hauteur de plus de 815 000 euros, 
évitant aux familles de procéder à cette dépense, parfois conséquente, encore 
plus dans un contexte toujours marqué par l’inflation.

Ces fournitures scolaires, nous les choisissons aussi en lien avec chaque 
école et pour qu’elles aient un faible impact environnemental, à la fois lors de 
leur fabrication et pour un usage durable.

Je vous souhaite un bel été et vous donne rendez-vous les 14 et 15 septembre 
pour notre braderie, cette grande fête populaire qui fait rayonner notre ville 
en France et bien au-delà !

MARTINE AUBRY
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Plein essor
Lieux de jardinage et de maraîchage, producteurs locaux, initiatives en 
faveur de l’écologie…, les Lillois ont profité des 48h de l’agriculture urbaine.

Lille-Hardelot
Familiale et conviviale, la rando 
vélo, toujours aussi populaire, a 
attiré plus de 7 000 participants.

Changer le regard
Sensibilisation aux handicaps lors du village 
associatif proposé dans le cadre du Printemps de 
l'Accessibilité par la Ville et ses partenaires.

Recyclage
Reconvert et ses partenaires dont la Ville 
de Lille ont proposé un village du réemploi 
avec des matériaux de construction 
pour particuliers et professionnels.
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Bons 
moments !
La Ville installe 
des caniparcs 
conçus pour le 
bien-être des 
chiens, comme 
celui de la rue 
Gutenberg, 
à Fives.

Tu pointes ?
Et encore près de 1 000 participants 
au tournoi de pétanque déjanté 
des Flonflons de Wazemmes !

Bienvenue !
La Ville de Lille a accueilli ses nouveaux habitants 
avec plein d’infos et de nombreuses surprises.
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RETOUR EN IMAGES

Art solidaire
Plus de 8000 visiteurs au salon Solid’Art et 120 artistes ont permis d’offrir 
près de 5000 jours de vacances aux enfants du Secours Populaire.

Chauve-souris en live
Chaque fin de saison, l’Opéra 
de Lille diffuse, gratuitement, en 
direct et sur grand écran, un chef 
d’œuvre du répertoire lyrique.

Pride !
Beaucoup de monde à la Marche des Fiertés organisée à Lille où 
la municipalité est engagée contre les discriminations LGBTQIA+.

Nouveau parc
Lancement officiel des travaux 
d’aménagement du parc des Rives de la 
Haute Deûle, deux hectares de nature aux 
abords d’Euratechnologies, côté Lomme.
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Antilopes
Trois jeunes 
femelles cobes 
du Nil sont 
arrivées au 
zoo de Lille, en 
provenance 
de deux zoos 
de République 
Tchèque. Ufa, 
Boma et Ajwara 
seront rejointes 
courant 2024 par 
un mâle. Idée : 
perpétuer cette 
espèce menacée 
de disparition.

Des courbes et des bosses !
Inauguration du nouvel espace de 
glisse urbaine à Hellemmes, fruit 
d’un projet du Budget Participatif. 
Rendez-vous au complexe sportif 
Arthur Cornette pour en profiter. Engagée

La Ville a accueilli l’édition 2024 d’UNIday, journée 
festive organisée par UNICEF France pour célébrer 
les droits des enfants et des jeunes.Retrouvez-nous

SUR LES RÉSEAUX
@lille_france

©
 D

an
. R

.

©
 T

. L
. P

.
©

 T
. L

. P
.

LILLE MAG N#157 JUILLET-AOÛT 2024 // 07



Rue de la Clef piétonne

D epuis le 13 mai dernier, la 
rue de la Clef est devenue 
une rue piétonne. La Ville a 

pris cette décision pour favoriser les 
mobilités douces et apaiser l’espace 
public. Cette piétonnisation inter-
vient alors que la première phase de 
travaux du boulevard Carnot vient 
de se terminer. La transformation 
de cet axe majeur de Lille et de ses 
liaisons concrétise une étape sup-
plémentaire dans le projet de méta-
morphose de cette entrée de ville.

Rendre la place aux piétons 
rue de la Clef participe à l’ambi-
tion d’apaiser davantage les quar-
tiers du Vieux-Lille et du Centre 
dans une ville qui s’est  fi xé comme 
objectif de réduire les émissions de 
gaz à effet de serre de 45 % sur son 
territoire d’ici 2030 et d'atteindre 
la neutralité carbone avant 2050. 
Réduire les déplacements en voi-
ture au profi t de la marche ou du 
vélo fait partie des mesures pour 
y arriver. ●

L’été à pied
La piétonnisation estivale dans plusieurs 
rues de Lille revient cet été jusqu’au 
29 septembre. Elle favorise la déambulation 
et l’accès aux commerces, bars et restaurants, 
dans un environnement apaisé et mieux 
partagé. Sont concernées les rues de 
Gand, des Bouchers et des Primeurs.
La Ville est mobilisée, aux côtés des 
commerçants et des riverains, pour veiller 
au respect de ce dispositif « terrasses 
estivales », et concilier la tranquillité des 
riverains et l’attractivité du centre-ville apaisé.

   Plus d’infos sur les horaires 
de piétonnisation sur lille.fr

Ville amie 
des chiens

Pour la 
deuxième année 
consécutive, Lille 
se place en tête 
du classement des 
villes de plus de 
100 000 habitants 
où il fait bon vivre 
avec un chien. 
Des efforts salués 
par le magazine 
30 Millions d’Amis
qui s’est basé sur 
des critères comme 
l’accessibilité, 
la propreté, la 
sensibilisation, 
l’engagement 
municipal. À noter 

que la Ville a publié un 
« Guide de l’animal en ville » 
(disponible en mairies de 
quartier et à l’hôtel de ville).

2 491
C’est le nombre de 
« coupons sport »

distribués pour la 
saison 2023-2024 aux 

familles lilloises, 
hellemmoises et 

lommoises ayant des 
enfants de 2 à 11 ans.

Mise en place par 
la Ville, cette aide à 
la licence sportive 
a comme objectif 
d’encourager la 

pratique du sport chez 
les plus jeunes et de 
faciliter leur passage 

en club afi n que le 
coût d’une adhésion 
ne soit pas un frein.

Le CHIFFRE

ACTUALITÉS
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U n large sourire illumine le 
visage de Daso Mabel. Elle 
vient de découvrir que la colo-

nie à laquelle elle participe ce mois 
de juillet l’emmène dans les  Hautes-
Alpes. « C’est la montagne, c’est ça, je 
n’y suis jamais allée ! » Elle fait partie 
des 290 jeunes Lillois et Hellemmois 
qui profi tent des « colos apprenantes »
mises en place depuis 2020.

Financées par la Préfecture du 
Nord via le dispositif des Cités Éduca-
tives, la CAF et le SDJES (*), elles sont 
gérées par la Caisse des Écoles, en par-
tenariat avec l’association « Vacances 
du Cœur ». Les enfants sont orientés 
par le programme de « réussite édu-
cative » de la Ville, le club de préven-
tion Itinéraires et les responsables des 
écoles et des collèges.

Daso Mabel, en classe de CM1, 
s’enthousiasme à la lecture de son 
programme estival. « On va faire de la 
randonnée avec des huskies, et partici-
per à une course d’orientation, comme 
une chasse aux trésors ! » Que ce soit 
dans les  Hautes-Alpes ou dans le  Puy-
de-Dôme, le Gard et le Morbihan, ces 

séjours sont conçus autour de grands 
jeux, de parcours d’aventures, d’acti-
vités sportives, de découvertes de la 
région et de ses traditions locales. 
« Et le matin, on a trois heures d’école, 
pour réviser des maths, du français et 
des sciences », précise Daso Mabel. Il 
s’agit d’assurer la consolidation des 
apprentissages pendant les vacances 
scolaires, sans pour autant oublier 
d’offrir des moments pour se détendre 
et s’amuser, le plus souvent en plein 
air. L’anglais et la natation font égale-
ment partie de l’emploi du temps.

Ces « colos apprenantes », au 
nombre de six, sont proposées à des 
élèves des quartiers prioritaires de la 
ville, du CE1 à la 3e. Daso Mabel était 
déjà de la partie l’année dernière et se 
souvient de la visite de l’ancien châ-
teau fort de Coucy (dans l’Aisne), de 
descentes en tyrolienne, de veillées 
le soir et d’avoir eu la chance de fêter 
son anniversaire pendant ce séjour. ●
PAR VALÉRIE PFAHL

(*) service départemental à la jeu-
nesse, à l'engagement et au sport.

Des « colos » pour 
apprendre et s’amuser

l SENIORS l
Plan d’alerte 
et d’urgence
Comme tous les ans depuis 
2004, les villes de Lille, 
Hellemmes et Lomme 
accompagnent les seniors 
et personnes en situation 
de handicap, fragiles et/
ou isolées, en cas de 
déclenchement du Plan 
d’Alerte et d’Urgence (PAU), 
par la préfecture. En cas 
de canicule, grand froid ou 
épidémie, les agents de 
la Ville contactent toutes 
les personnes inscrites sur 
la liste de veille ainsi que 
les seniors fi gurant sur la 
base du Pass Lille & moi, 
pour s’assurer de leur état 
de santé et apporter des 
conseils sur les bons gestes 
à adopter. Pour s’inscrire : en 
ligne sur mesdemarches.
lille.fr / auprès de votre 
mairie de quartier / 
au C.L.I.C. Seniors – 
Relais autonomie situé 
à l’hôtel de ville.

l C’EST OUVERT ! l
Maison Lill’Ages
La Maison Lill’Ages a ouvert 
ses portes au 108 rue des 
Meuniers. Sur place, une 
ergothérapeute présente les 
solutions qui existent pour 
rester autonome chez soi, 
continuer les gestes de la vie 
quotidienne et garder ses 
habitudes de vie en toute 
sécurité. Ici, on peut tester 
le matériel adapté dans les 
différentes pièces de vie 
et découvrir la domotique 
avec sa gestion connectée 
du logement. On peut aussi 
être informé sur les aides 
fi nancières existantes 
et vers qui se tourner 
pour les obtenir.

  Visites gratuites sur 
rendez-vous : au 
03 20 49 50 19 ou
maisonlillages@
mairie-lille.fr 
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ACTUALITÉS

L a santé a beau être un droit, elle 
souffre toujours aujourd’hui 
de grandes inégalités sociales. 

Engagée depuis plus de trente ans 
pour améliorer l’accès aux soins 
et favoriser la prévention, la Ville 
impulse et mène des initiatives en 
matière de santé publique, adaptées 
aux enjeux de la société. En avril der-
nier, elle a signé un Contrat Local de 
Santé, avec une quinzaine de parte-
naires, tous partageant expériences 
et savoir-faire nourris des réalités de 
terrain.

« L’objectif de ce contrat est de ren-
forcer les coopérations pour améliorer 
le recours à la prévention, au soin et à 
l’accompagnement médico-social pour 
tous les Lillois, Hellemmois et Lom-
mois », résume Arnaud Deslandes, 
adjoint au maire chargé de la Solida-
rité et de la cohésion des territoires.

Il traduit un engagement commun 
autour de 4 axes (lire l'encadré).

« C’est sur la base des orientations 
du Plan Local de Promotion Santé, 
voté en 2023, que Lille, Hellemmes et 
Lomme ont souhaité s’engager dans 
un nouveau Contrat Local de Santé », 

remarque Marie-Christine Staniec-
Wavrant, adjointe au maire chargée 
de la Santé. Et l’élue de poursuivre : 
« Il a été travaillé avec l’Agence Régio-
nale de Santé, la CPAM et nos parte-
naires sur ce sujet depuis le début 

du mandat municipal. Nous voulons 
renforcer la démocratie en santé et les 
comportements favorables à la santé 
tout en mettant en cohérence nos 
actions avec le Projet Régional Santé 
des Hauts de France. »  ●

Au service de la santé
La Ville, l’Agence Régionale de Santé et leurs partenaires ont signé un contrat les engageant à 
s’impliquer toujours plus ensemble. Objectif : répondre au mieux aux besoins de santé des habitants.

Les 4 axes du CLS
 – �renforcer la promotion de l’activité physique 

et d’une alimentation saine et durable, en 
incluant le développement du sport-santé.

 – �améliorer l’accès à la prévention et à la 
prise en charge des conduites à risques et/
ou addictives pour tous (en particulier les 
jeunes), développer les actions de proximité en 
direction des populations consommatrices.

 – �améliorer l’accès à la prévention et aux 
dépistages, en particulier pour le public féminin, 
dans une approche de parcours de santé.

 – �promouvoir un environnement favorable 
à la santé en améliorant la qualité de 
l’air, en luttant contre les perturbateurs 
endocriniens et en développant des projets 
d’urbanisme favorables à la santé.
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Agir ensemble pour demain

N otre maître-mot, c’est de 
protéger notre capital santé 
pour vieillir en bonne santé », 

précise  Claire Mounier-Véhier, 
conseillère municipale chargée de la 
Prévention et de la santé des femmes, 
« notamment en travaillant sur les 
conduites addictives et en promouvant 
l’activité physique et l’alimentation 
saine et durable. »

L’élue rappelle, par exemple, que, 
en France, la première cigarette est 
prise à 12 ans pour les filles et 13 ans 
pour les garçons. D’où « la nécessité 
absolue d’éduquer nos enfants pour 
qu’ils ne prennent jamais cette pre-
mière cigarette, première cause de 
mortalité évitable ».

Toujours dans un objectif d’édu-
cation, les animateurs péri et extra 
scolaires vont être formés pour 
encourager les enfants à l’activité 
physique. Ils courent moins vite et 
moins longtemps qu’autrefois, et 
l’obésité augmente, conséquences 
d’une plus grande sédentarité et 
d’une alimentation pas équilibrée.

La prévention va se poursuivre 
aussi côté adultes, pour prévenir les 
cancers et les maladies cardio-vas-
culaires. À Lille, 40 % des femmes 
seulement sont à jour dans leur mam-

mographie de dépistage.
Dans les quartiers Politique de la 

Ville, des campagnes de dépistage et 
des ateliers de sensibilisation vont 
être développés. Et la Ville va lancer 
une démarche innovante de s’ap-
puyer sur les témoignages de dépis-
tés et de personnes qui ont connu la 
maladie, car « rien ne vaut la parole de 
celles et ceux qui ont été concernés ».

Didier, « ambassadeur »
Il vient de s’impliquer dans le dépistage dentaire, 
organisé avec la Faculté de chirurgie dentaire de Lille, 
la mairie de quartier de Lille-Sud et le service santé 
de la Ville, en informant un grand nombre d’habitants. 
Nouvelle mission pour laquelle il se prépare : tenir 
un stand au « Village santé » qui se tiendra place 
Rihour en septembre prochain. Didier fait partie 
des ambassadeurs santé depuis 2017. Aujourd’hui 
retraité, il est bénévole dans plusieurs structures de 
Lille-Sud, dont les Restos du Cœur. Ancien gardien 
d’immeubles dans le quartier, il connaît beaucoup de 
monde. Didier est donc comme un poisson dans l’eau 
dans ce rôle d’ambassadeur. Mission : transmettre 
des informations sur les dépistages à venir ouverts 
à tous, sur les parcours de soins possibles, sur 

les campagnes de prévention pour lutter contre 
les maladies cardiovasculaires ou adopter une 
alimentation équilibrée, sur la qualité de l’air et les 
perturbateurs endocriniens. « Comme j’aime discuter 
avec tout le monde, je peux relayer ces informations, 
en essayant aussi de toucher les personnes les 
plus isolées. Je mobilise des habitants aussi, lors de 
temps forts comme la Marche rose, par exemple. »
À Lille, 75 ambassadeurs santé, formés, sont 
mobilisés. La Ville a besoin de nouveaux bénévoles(*). 
Ce dispositif d’habitants, relais et ressources, 
vient en complément des Pôles Ressources 
Santé créés dans les cinq quartiers prioritaires 
lillois voilà une dizaine d’années. ● PAR V.P. 

(*) 06 70 44 12 38 ou cdelommez@mairie-lille.fr

« 
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ACTUALITÉS

Centrale solaire mobile,
une première en France  

I naugurée en mai dernier, une cen-
trale solaire mobile a été installée 
sur un terrain inutilisé appartenant 

à la SNCF du côté du Mont de Terre, à 
Fives. Elle alimente en énergie 100 % 
renouvelable une partie des espaces 
communs de la résidence de logements 
sociaux Les Peupliers. Elle sera exploi-
tée jusqu’en juin 2026 puis pourra être 
déplacée vers d’autres sites.

Cette expérimentation, une pre-
mière en France, permet de valoriser 
des friches urbaines en attente de leur 
devenir, mais aussi et surtout d’agir en 
faveur de la transition énergétique.

La Ville de Lille, l’un des parte-
naires(*) de ce projet, mène une poli-
tique ambitieuse sur son territoire 
pour réduire les émissions de gaz à 
effet de serre. Objectif : une diminution 

de 38 % d’ici 2026, de 45 % d’ici 2030 et 
la neutralité carbone bien avant 2050. 
Ces engagements sont d’ailleurs affi  r-
més au travers du Pacte Lille Bas Car-
bone et du Plan Lillois pour le Climat.

Les 176 panneaux solaires de cette 
centrale produisent directement de 
l’énergie qui alimente à la fois le comp-
teur électrique général de la résidence 
d’ICF Habitat Nord-Est pour le fonc-
tionnement de l’éclairage, des ascen-
seurs et de la ventilation, et le réseau 
national d’Enedis.

Son intégration dans l’environ-
nement a été prise en compte dans 
toutes les étapes du projet. Pour la 
sécurisation de l’installation, bien sûr, 
mais également pour l’acceptation 
des locataires qui ont participé à une 
journée d’animations, découvrant avec 
intérêt le fonctionnement d’une telle 
centrale. ● PAR V.P.
(*) avec la Région, Enercoop Hauts-de-France, 
SNCF immobilier, ICF Habitat, le Groupe Duval, 
Icade et Oria, et la Métropole européenne de Lille.

S i vous aussi, vous voulez faire partie 
des 5 000 exposants à prendre place 
parmi les 80 kilomètres d’étals, c’est 

maintenant ! Que vous habitiez ou non dans 
le périmètre de la braderie, les inscriptions 
sont possibles jusqu’au 23 août. Elles se font 
en ligne, en priorité, ou au guichet 5 rue Jules 
Vicq.
Pour en savoir plus sur toutes les modalités, 
rendez-vous sur https://www.lille.fr/Braderie-
de-Lille
Rappelons que le plus grand et le plus célèbre 
des marchés aux puces d’Europe ne se tien-
dra pas le premier week-end de septembre, 
comme de coutume, mais les 14 et 15 sep-
tembre, après les Jeux Paralympiques. ●

Inscriptions pour
la grande braderie
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PRÊT SUR GAGE
COMMENT ÇA MARCHE ?

“ Seuls les bijoux 
sont acceptés„

FAUX
Vous pouvez déposer en gage 

des bijoux et des montres, 
mais aussi des tableaux, des 

sculptures, de l’argenterie, de la 
verrerie, des pièces de monnaie 
ou même des grands vins ! Seul 

le Crédit Municipal peut accorder 
un prêt sur gage. Vous restez 

propriétaire des objets déposés 
pendant la durée du contrat.

“ L'objet en gage peut être 
présenté aux enchères„

VRAI

En cas de non-paiement ou à 
votre demande,  l'objet en gage est 
présenté aux enchères publiques. 
Rassurez-vous, ces dernières sont 
équitables. Si le montant obtenu 
est plus élevé que la somme due, 

le « plus » vous est reversé. Et si ce 
montant est inférieur, vous n'aurez 

rien à payer, le Crédit Municipal 
prend en charge la différence.

“Vous ne pouvez jamais 
récupérer votre objet„

FAUX

Vous pouvez récupérer votre 
objet à tout moment, en 

respectant le délai maximal 
de douze mois.  À l'issue, si 

vous ne pouvez ou ne voulez 
rembourser qu'une partie, la 

somme restant due peut faire 
l'objet d'un nouveau contrat 
de douze mois ou d'une mise 
aux enchères publiques. Il y 

a toujours une solution.

“ Le Crédit Municipal, 
c’est comme une banque 

classique„
FAUX

Le Crédit Municipal est un établissement 
public communal de crédit et d'aide 
sociale. Il est présidé par le maire de 
Lille qui nomme le directeur général 

chargé de l'administrer. Le Crédit 
Municipal peut aussi proposer des 

conseils pour gérer son budget 
et prévenir le surendettement.

 Plus d’infos sur https://credit-
municipal-lille.fr ou 03 20 18 04 00, 

81 rue Gantois à Lille.

VRAI FAUXou

“ La durée du prêt est 
de douze mois„

VRAI

Le prêt, de 10 euros à plusieurs 
dizaines de milliers d’euros, selon 
la valeur estimée en fonction du 

marché de l’occasion de la région 
lilloise, est accordé pour un an. Il 
est beaucoup moins cher qu'un 

découvert, un crédit revolving ou 
un crédit à la consommation.

“ Le gage, c’est 
comme un prêt„

VRAI

Une dépense imprévue ou une 
diffi culté fi nancière passagère ? 
Vous pouvez déposer un objet 
de valeur qui sera conservé en 

gage. Il est estimé par un expert 
et vous repartez le jour même 
avec un prêt d'un maximum 

de 80 % de sa valeur estimée. 
C’est simple, rapide et sûr.

PAR V.P.

ACTUALITÉS
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ACTUALITÉS

Solférino, phase 1 : 
c’est fini !

L e premier tronçon de la rue Solférino a été inau-
guré fin mai dernier. La phase 1, entre le boule-
vard Victor Hugo et la place Philippe Lebon, est 

terminée. « Cette rue illustre toutes les transformations 
menées par la Ville » a déclaré Martine Aubry.

Cet axe majeur de 2,1 km de long, reliant le parc 
J.-B. Lebas à la Citadelle, a entamé sa métamorphose 
en 2022. Le vaste chantier s’inscrit dans les objectifs 
portés par la Ville d’aller vers une ville bas carbone, 
plus apaisée et durable, et en favorisant les déplace-
ments doux. La place de la voiture a ainsi été réduite 
et l’espace public mieux partagé au bénéfice des pié-
tons, des cyclistes, des transports en commun.

Sur la plus longue artère lilloise, les trottoirs 
sont élargis, deux pistes cyclables unidirectionnelles 
sécurisées créées, 185 arbres et des massifs plantés. 
Du nouveau mobilier urbain permet de nouveaux 
usages (pour jardiner, pique-niquer ou jouer) et une 
partie des sols est rendue plus perméable aux eaux de 
pluie. Le patrimoine architectural (comme le théâtre 
Sébastopol) sera aussi valorisé et les places traversées 
(Jeanne d’Arc, Lebon et Sébastopol) seront aménagées.

La phase 2 est en cours, de la rue Nationale au 
boulevard Vauban, jusqu’à la rentrée. Les phases 3 et 
4, de la place Philippe Lebon jusqu'à la rue Nationale, 
prendront le relais avec un chantier qui va se pour-
suivre jusqu'en septembre 2025. ● PAR S.D.

Rue Pierre Mauroy :
chantier en cours

D’ici la fin de l’année, la rue Pierre Mauroy aura 
achevé sa métamorphose. C’est la fin d’un 

chantier entamé en 2019 pour apaiser la rue, 
mettre en valeur son patrimoine architectural 
et renforcer son attractivité. La dernière zone 

de travaux, entre le parc J.-B. Lebas et l’avenue 
Kennedy, est en train de se métamorphoser avec 
l’aménagement d’un parvis-jardin devant l’hôtel 

de ville. Depuis début juin, ce tronçon de la rue 
est rouvert aux véhicules dans les deux sens de 

circulation. Avec la création de pistes cyclables et 
l’élargissement des trottoirs, c’est encore un axe 
majeur de la ville qui se trouve embelli et apaisé.

Réouverture 
de la rue Saint-Nicolas
La rue Saint-Nicolas vient de rouvrir, après un 
an et demi de fermeture, suite à l’effondrement 
en novembre 2022 de deux immeubles rue 
Pierre Mauroy qui a fait une victime. Les 
palissades ont été démontées et les piétons, 
cyclistes et voitures y circulent à nouveau.
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Boulevard Carnot : 
nouveau visage

L a phase 1 des travaux du boulevard Carnot s’achève (rue 
des Canonniers/rue de la Clef). Comme pour la rue Sol-
férino, l’objectif de la Ville est de rééquilibrer l’espace 

public entre automobilistes, cyclistes, piétons et végétation.
La réduction de la chaussée à une seule voie de circulation 

dans chaque sens a permis d’élargir les trottoirs (5 m de large), 
de créer une piste cyclable bidirectionnelle continue et sécuri-
sée (3 m de large) et de planter plus de 50 arbres d’alignement 
dans des fosses végétalisées de chaque côté de la voie.

Prochaine étape : la poursuite de l’aménagement entre la 
rue des Canonniers et le rond-point Pasteur jusqu’en mai 2025.

Le rectorat ayant déménagé, la Ville, propriétaire du ter-
rain rue Saint-Jacques, a souhaité y créer un parc d’un hectare. 
Durant l’été 2022, la déconstruction du premier bâtiment de 
neuf étages a été réalisée. Les cinq étages du second bâtiment 
sont tombés en 2023. Des études préalables ont été réalisées.  
Le parc est attendu pour 2026.

 ��Plus d'infos : exposition extérieure sur panneaux. 

Vélostation 
place 
Valladolid
La place Valladolid est en 
rénovation pour accueillir, 
fin 2024, une vélostation 
sécurisée d’une capacité 
d’environ 430 vélos pour 
les usagers des trains. 
Construite au-dessus du 
périphérique, la place 
Valladolid se situe face 
à la gare Lille-Europe, 
au pied de la Tour de 
Lille (aussi appelée 
« la botte »). Après la 
réfection des structures 
de l’ouvrage, la rénovation 
se poursuit pour faire de 
cette place un espace 
public de qualité avec 
de la végétation et une 
liaison avec les deux ponts 
d’Erfurt et de Kharkiv. 
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ACTUALITÉS

Objectif relogement 
À Concorde, au Faubourg de Béthune, et aux Aviateurs, aux Bois-Blancs, 
le renouvellement urbain est en cours. Certaines résidences sont déconstruites 
et d’autres réhabilitées. Que se passe-t-il pour les locataires ?

uand des résidences dispa-
raissent ou sont réhabilitées, 
les foyers concernés doivent 
bien sûr être relogés.

« Il faut en moyenne trois ans, par-
fois quatre, pour mener à bien les relo-
gements d'une résidence », remarque 
Estelle Rodes, adjointe au maire 
chargée de la Rénovation urbaine. Et 
l’élue d’en préciser les raisons prin-
cipales : « la libération de logements 
dans la métropole est en chute, le délai 
est parfois long pour trouver le loge-
ment correspondant au vœu formulé, 
et certaines autres problématiques, 
sociales ou d’emploi, peuvent s’ajou-
ter au relogement lui-même. »

Plusieurs partenaires sont mobili-
sés pour un accompagnement global : 
la Meta, le CCAS, les bailleurs LMH 
(Concorde) et Vilogia (Aviateurs), la 
Maison du projet et Lille Avenirs.

Meta, ça signifie mutualisation 
des énergies pour transformer et 
aménager. Elle a été fondée par LMH 
et Vilogia, dans le cadre du renouvel-
lement urbain.

C’est elle qui reçoit les habitants, 
les écoute et réalise leur dossier 

personnalisé afin de leur proposer 
un logement correspondant à leur 
budget, à leur composition familiale 
et à leurs vœux.

Si les habitants le souhaitent, ils 
peuvent aussi être accompagnés par 
le CCAS pour le volet social, et par 
Lille Avenirs pour l’insertion pro-
fessionnelle. Et, pour qu’ils soient 
toujours bien associés et informés, 
des permanences et des ateliers se 
tiennent régulièrement. ●

Des logements 
et d'autres 
projets
Qui dit rénovation 
urbaine dit logements 
qui correspondent aux 
normes de confort 
et aux performances 
environnementales 
d’aujourd’hui. Elle dit aussi 
davantage de mixité sociale, 
avec locatifs sociaux, 
accession à la propriété 
aidée et accession à la 
propriété ouverte à tous.
En plus :
• à Concorde, elle développe 
de nouveaux espaces de 
nature et de nouvelles 
installations (ferme 
urbaine et crèche et mur 
anti-bruit réalisés, école 
et médiathèque à venir). 
Elle met également en 
place un projet innovant 
de « quartier à santé 
positive » pour améliorer 
la qualité de l’air, réduire 
l’exposition aux bruits et 
à la pollution, développer 
l’agriculture urbaine, 
offrir une alimentation 
qualitative à tous.
• aux Aviateurs, elle crée 
de nouveaux espaces 
verts dont une promenade 
végétalisée, elle installe 
un nouveau centre 
social, elle aménage un 
nouveau parvis ou encore 
elle ouvre davantage le 
secteur sur les berges.
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Plus de 
60 %
Le nombre de personnes 
satisfaites par la première 
proposition de relogement 
qui leur est faite. Elles 
peuvent recevoir jusqu’à trois 
propositions, correspondant 
à leurs attentes (typologie, 
quartier ou ville, capacités 
financières et reste à vivre).

Q
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Du côté de Concorde

Du côté des Aviateurs

180 

logements 
déconstruits et 
171 restructurés

2
résidences en fin 
de relogement 
cet été

4
résidences 
en cours de 
relogement, 
concernant 
122 ménages

De gros travaux sont nécessaires étant donné 
l’état des bâtiments, construits dans les 
années 1960, et comptant 350 logements.
Il a été décidé de déconstruire trois barres sur les six.
Leur choix a été guidé par la possibilité de mieux 
ouvrir le quartier sur les berges de la Deûle.

L’EXPÉRIENCE DE ROMINA
Elle a déménagé voilà bientôt deux mois, rassu-

rée et satisfaite. Après huit ans passés dans l’une des 
résidences des Aviateurs, Romina a quitté le quartier 
des Bois-Blancs. « Mon immeuble va disparaître avec 
le grand projet urbain, j’ai tout de suite été d’accord 
pour aller vivre dans un autre secteur. J’ai été bien 
suivie par une dame qui m’a d’abord tout expliqué 
puis qui m’a aidée à trouver un nouveau logement. » 
Bien sûr, les choses ont pris du temps, période néces-
saire pour dénicher l’appartement qui correspond 
aux attentes des foyers et qui doit être libre évidem-
ment ! « Ça a mis environ deux ans », précise Romina, 
« bien sûr, j’ai été parfois inquiète, j’avais peur que l’on 
ne trouve pas le bon logement, mais ça a fini par arri-
ver. » Après avoir visité deux autres appartements 
qui ne correspondaient pas à ses besoins, notam-
ment parce que la résidence n’avait pas d’ascenseur, 
elle s’est récemment installée à Lomme. « L’ascen-
seur, c’était obligatoire car je vis avec une tante âgée. 
Et ici, je suis à côté de Lille, avec les transports en 
commun, c’est bien pour aller à mon travail. »

L'EXPÉRIENCE DE SALEHRA
Quand elle a emménagé rue Renoir en juin 2020, 

Salehra savait que ce ne serait pas pour longtemps. 
« L'idée du grand projet urbain à Concorde avait déjà été 
prise, les locataires allaient forcément devoir partir. » 
« Pour m'aider à trouver un logement, j'ai rencontré 
des charmantes dames de la Méta, très à l'écoute, très 
compréhensives. » Salehra s'est d'abord vu proposer un 
appartement ancien vraiment petit, avec un rafraîchis-
sement qu'elle ne pouvait pas financer, puis un autre 
dans un secteur trop bruyant à son goût. Le troisième 
a été le bon. « Depuis décembre, je vis dans une nouvelle 
résidence, à Wazemmes. C'est toujours un T2 puisque je 
vis avec mon mari. C'est propre, tranquille et j'ai même 
la chance d'avoir un balcon ! »

704
logements vont 
être déconstruits 
et 250 réhabilités.

6
résidences relogées, 
dont 4 déconstruites

3
résidences en cours de 
relogement (190 ménages 
encore concernés)

1
résidence, relogement 
lancé prochainement

Une majorité des immeubles, bâtis voilà 
cinquante ans, doit être déconstruite 
car la structure des bâtiments rend 
impossible la réhabilitation.
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ACTUALITÉS

Label 
« Assiettes Vertes »

La Ville a reçu le label 
« Assiettes Vertes » pour son 
action exemplaire en faveur 
des alternatives végétales 
dans sa restauration scolaire. 
Ce label est décerné par 
l’association « Assiettes 
Végétales » qui accompagne 
la restauration scolaire 
dans la transition vers une 
alimentation plus durable. 
Les restos scolaires doivent 
ainsi s’engager à proposer 
deux fois par semaine un 
menu unique végétarien 
dont le plat principal est 
au moins une fois sur 
deux un plat végétal, et 
de proposer des recettes 
diversifiées et équilibrées.

Du frais dans 
deux cours de récré

Pour mieux vivre la ville 
l’été dans un contexte de 
réchauffement climatique, 
des solutions innovantes 
s’imposent. La MEL a déposé 
le projet « Time2adapt » 
dans le cadre du « European 
Urban Initiative » et fait 
partie de la dizaine retenue 
en Europe, et la seule en 
France. Menée avec divers 
partenaires, dont la Ville de 
Lille, il propose d’offrir aux 
habitants plus de lieux frais. 
À Lille, ce sont les cours 
de récréation des écoles 
Ariane Capon, à Moulins, 
et Berthelot/Jules Verne, 
à Fives, qui restent ainsi 
ouvertes durant l’été.

©
 G

.F
.

L e Compte Administratif reprend 
toutes les dépenses et les recettes 
de fonctionnement et d’inves-

tissement de l’année écoulée. Pour 
2023, ce bilan comptable confirme une 
réalité : les finances des collectivités 
territoriales, et des villes en particu-
lier, sont fortement chahutées depuis 
quatre ans, et l'inflation ne fait que 
rendre l'équation plus difficile.

Rappelons aussi que, l’année 
dernière, la Ville a subi une intru-
sion informatique qui a nécessité 
d’éteindre l’ensemble du système. 
Le maintien du service public a donc 
entraîné des dépenses supplémen-
taires.

Malgré cela, la dynamique des pro-
jets de transformation de Lille s’est 
affirmée. Les investissements ont été 
en hausse, notamment en faveur de la 
transition écologique et de l'améliora-
tion du cadre de vie, avec 91,5 M€ en 
2023, contre 83,6 M€ en 2022 et 73 M€ 
en 2021.

Quant aux recettes de fonctionne-
ment, dont certaines exceptionnelles, 

elles ont augmenté davantage que les 
dépenses. L’épargne brute peut ainsi 
retrouver un meilleur niveau et finan-
cer en partie les dépenses d’investis-
sement.

Même si l’avenir reste incertain, 
avec une évolution variable des prix 
et des taux d’intérêt qui demeurent 
élevés, ce compte administratif 
témoigne d’une situation financière de 
la Ville de Lille qui reste saine dans un 
contexte national délicat.

« Le niveau d’investissement s’avère 
très satisfaisant et le niveau de dette 
tout à fait soutenable », résume Marion 
Gautier, adjointe au maire chargée des 
Finances et de la transition écologique.

Ce Compte Administratif confirme 
la pertinence des orientations prises 
pour 2024 : maintien d’un haut niveau 
de service public, poursuite de cet 
ambitieux programme d'investis-
sements et des politiques de solida-
rité, préservation du pouvoir d'achat 
des habitants et des agents, stabilité 
des taux de fiscalité communale, et 
recours modéré à l’emprunt. ●

Bilan des finances 2023
La Ville a présenté son Compte Administratif 
au conseil municipal de juin. Que révèle-t-il ?
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D ’abord, près de 1300  projets 
déposés par les Lillois, Hel-
lemmois et Lommois dans 

le cadre de ce Budget Participatif 
4e édition. Ensuite, après des études 
de faisabilité réalisées pour chaque 
projet par les services municipaux, 
un jury citoyen, présidé cette année 
par Raphaëlle Wicquart, directrice du 
Théâtre Massenet, les a étudiés et en 
a choisi 70. Puis les habitants se sont 
exprimés.

Une très belle mobilisation puisque 
plus de 27 000 votes ont été comptabi-
lisés, chaque personne pouvant voter 
pour trois projets à minima. C’est 
donc le record des quatre éditions du 
Budget Participatif. Les lauréats ont 
ainsi été sélectionnés, mais pas dévoi-

lés à l’heure où nous imprimons.
Il est néanmoins possible de dire 

que les citoyens ont plébiscité les équi-
pements sportifs dans les quartiers, 
les installations ludiques, les touches 
végétales et les espaces à partager.

Habituellement, 20 projets sont 
retenus. Cette année, 32 peuvent faire 
partie de la liste des heureux gagnants 
grâce à un budget plus conséquent. 
En effet, pour ce BP4, la municipalité 
a décidé d’aller encore plus loin : elle 
en a doublé le montant alloué pour 
atteindre les quatre millions d’euros, 
dont un million d’euro réservé aux 
projets des enfants et des jeunes entre 
9 et 18 ans.

La Ville se donne maintenant 
deux ans pour les réaliser. ●

Le Budget Participatif #4 
a ses lauréats

Les projets retenus
1) �Des trampolines pour 

tous (idées fusionnées)
2) �S’amuser grâce à des 

tyroliennes (idées fusionnées)
3) �Ninja WarLomme ! 

(collège Guy Mollet)
4) �Escalade pour tous 

(idées fusionnées)
5) �Labyrinthe végétal (espace 

éducatif Brunshvicg-Rousseau)
6) �Plus de mangas 

(CME Lille Centre)
7) �Des terrains multisports 

(idées fusionnées)
8) �Création d’une piste de roller 

(espace éducatif Littré)
9) �Création de mini-golf 

(idées fusionnées)
10) �Se détendre en ville 

(idées fusionnées)
11) �Jouons au foot ensemble 

(association Agir au Faubourg)
12) �Balançoires dans les parcs 

(espace éducatif Diderot)

13) �Du basket en accès libre 
(idées fusionnées)

14) �Ping-pong party 
(idées fusionnées)

15) �Planter plus d’arbres 
fruitiers (idées fusionnées)

16) �Des nichoirs et des 
mangeoires à oiseaux 
(idées fusionnées)

17) �Installation de tables de 
pique-nique (idées fusionnées)

18) �Création d’équipements 
sportifs d’extérieur 
(idées fusionnées)

19) �Plus de toboggans et de jeux 
dans les parcs (Justine Gaas)

20) �Installation de sièges et de 
bancs (idées fusionnées)

21) �Parcours pieds nus 
(idées fusionnées)

22) �Pour les bambins, le 
bonheur est dans le 
jardin ! (Hélène Salazar)

23) �Parcours sport santé 
(Sarah Melin)

24) �Contenaire sportif (espace 
éducatif Lakanal)

25) �Panneaux interactifs 
historiques à hauteur 
d’enfant (idées fusionnées)

26) �Des micro-oasis pour 
rafraîchir les espaces urbains 
(compagnons des bâtisseurs)

27) �TeqFoot et TeqVoly 
(collège Guy Mollet)

28) �Rénovation du square Ravel-
Debussy (Jean-Jacques Kaita)

29) �Labyrinthe culturel et 
sportif (CME Fives)

30) �Des lampadaires à 
détecteur de mouvement 
(collège Guy Mollet)

31) �Musiparc (CME Lille Centre)
32) �Une piste d’athlétisme 

en marquage au sol 
(CME Wazemmes)

Rang d’arrivée du projet par nombre de votes
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PORTRAITS DE COMMERÇANTS

Montures sauvées !

T out est parti d’une question 
quand elle avait 17 ans : « Pour-
quoi continuer de produire des 

lunettes quand on en a déjà des mil-
lions qui s’entassent dans les tiroirs ? 
Je viens d’une famille de myopes, et des 
paires de lunettes qui ne servaient plus, 
on en avait ! » raconte Ophélie Van-
bremeersch, fondatrice des Lunettes 
de ZAC. 8 Français sur 10 portent des 
lunettes et plus de 110 millions sont 
inutilisées (étude de 2015).

Un peu jeune pour créer sa boîte, 
Ophélie attend ses 21 ans pour ouvrir 
sa première boutique où les lunettes 
reconditionnées sont remises sur le 
marché à prix réduit. D’abord à Rou-
baix, puis en 2022 dans le Vieux-Lille. 
Un marché qui était en retard, après 
le succès du reconditionnement des 
téléphones, des ordinateurs ou du 
textile.

Aujourd’hui associée à Antoine 
Lamblin, opticien, Ophélie a pour 

objectif de récolter 200 000 paires de 
lunettes usagées par an dans plus de 
1 000 points de collecte partout en 
France. Débarrassées de leurs verres, 
les montures sont triées. Leur solidité 
et leur état sont testés avant de finir 
dans les mains expertes des « Subli-
meurs » de lunettes. « Ce sont des 
salariés porteurs de handicap de chez 
AlterEos et de Vitamine T en réinser-
tion professionnelle. Ça donne aussi 
tout son sens au projet », poursuit la 
jeune cheffe d’entreprise.

Nouvelles visseries, nouveaux 
manchons et plaquettes, un petit 
coup de polissage et les montures sont 
comme neuves. Pas deux identiques 
dans la boutique. « En plus du côté 
écoresponsable, c’est ce que viennent 
aussi chercher les clients », poursuit 
celle qui fait partie du classement 
Forbes 2024 "30 under 30", récom-
pensant les parcours inspirants des 
moins de 30 ans. À l’automne, ZAC 

ouvrira une seconde boutique à 
Amiens et se trouve déjà dans les 
corners de plus de 150 magasins. ● 
PAR SABINE DUEZ

 �ZAC, 35 rue Basse. 

Oh pinaise ! *

C ’est le dessert préféré d’Homer 
Simpson* mais aussi de nom-
breux Lillois.

Le donut, ce beignet en forme 
d’anneau avec un trou au milieu, 
parfois fourré et recouvert d’un gla-

çage, a tellement de succès qu’il a 
un championnat de France en son 
honneur.

Et, cette année, c’est un Lillois, 
Meng-Sear Taing, qui a remporté le 
titre, jugé sur trois épreuves – tech-
nique, imposée et libre – qu’il a réali-
sées en moins de 2h30. « Je pense que 
c’est sur la dernière que j’ai distancé 
mes concurrents. J’ai créé une bar-
quette composée de mini-donuts dont 
certains étaient fourrés ou recouverts 
de différents ingrédients, et surtout à 
partager entre amis. »

Rien ne prédestinait cet ancien 
commercial à faire du donut artisa-
nal son métier. C’est au cours de ses 
voyages à l’étranger qu’il découvre 
les donuts au petit-déjeuner à défaut 
de trouver de bons croissants. « Je 
n’ai pas gardé cette habitude à mon 
retour parce que je ne trouvais que des 
donuts industriels. »

Plusieurs années s’écoulent avant 
qu’il ouvre la Maison du Donut ins-
tallée dans les murs de Vieille Bourse 
puis une autre boutique à Euralille. 
Avant de se sentir prêt à se lancer, 
Meng-Sear passe un CAP de pâtissier, 
fait des stages, comme chez Thierry 
Marx.

Sur une base de pâte faite maison, 
composée d’ingrédients locaux, place 
à la créativité. Donuts crème brûlée, 
Paris-Brest ou citron meringué, l’arti-
san revisite la pâtisserie française et 
change la carte en fonction des pro-
duits de saison.

« Ce titre est une reconnaissance 
personnelle mais il montre aussi qu’à 
Lille on ne mange pas que des frites 
ou de la carbonnade flamande et qu’il 
y a des pâtissiers artisanaux Made in 
Lille. » ● PAR SABINE DUEZ

 �Rue des Manneliers et Euralille. ©
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L’INITIATIVE
Vous l’avez peut-être déjà 

croisé dans les rues de Lille. 
Aurélien, aka « Pietonpinion », 
maîtrise l’art du micro-trottoir 
comme personne. Il arpente 
les rues de Lille et donne la 
parole aux Lillois sur des 

sujets variés : « Je poste 4 à 
5 vidéos par semaine en 

mettant l’accent sur un côté 
divertissant, humoristique 

ou curieux. J’essaye de faire 
en sorte qu’elles refl ètent la 
diversité des opinions. » En 

un an et demi, il comptabilise 
195 000 abonnés sur 
ses réseaux et a déjà 

tendu le micro à plus de 
1 200 personnes. Rien que ça !

#jaimelille

LE REPLAY

MERCI DE 
L’AVOIR POSÉE

Comment signaler un 
problème de propreté 
dans ma rue ?

Bonne nouvelle ! Mise hors 
ligne à la suite de l’intrusion 
informatique, la plateforme 
de signalement est de 
retour sur mesdemarches.
lille.fr. Rendez-vous dans 
la section « Signaler un 
problème de propreté » pour 
renseigner quelques détails 
et nos agents interviendront 
dans les plus brefs délais. 

LE COMPTE 
QUI COMPTE

Le Centre d’Arts Plastiques 
et Visuels débarque sur 
Instagram. Coulisses, expos, 
stages, événements : ne 
manquez rien de l’actualité 
du CAPV. Le centre lillois 
propose initiation et 
perfectionnement dans 
plus de 15 disciplines 
artistiques, pour les grands 
comme les petits. Pour les 
suivre, rdv sur @capvlille

On sort des rues de Lille pour se rendre 
cette fois-ci du côté de l’esplanade du 
Champ de Mars. On vous laisse admirer 
cette photo de la foire de printemps et 
de ses beaux refl ets à la tombée de la 
nuit. Guillaume, le photographe, admet 
être sorti se promener une fois que la 
pluie s’est arrêtée : « Le ciel s’est dégagé 
d’un coup, laissant percevoir de superbes 
couleurs. J’ai attrapé mon appareil pour me 
rendre à la foire, et je n’ai pas été déçu ! »

17 600
Soit le nombre d'abonnés à la 
newsletter de la Ville de Lille. 
 Rejoignez-les en scannant 
le QR code pour ne 
rien manquer de 
l'actu lilloise, toutes 
les deux semaines. 

VU SUR LES RÉSEAUX
PAR ALAN LE DUC LE CARDINAL

Chez les Delemazure, on participe aux 
Jeux Olympiques en famille ! Philippine 
et Brieuc, frère et sœur, licenciés au Lille 
Hockey Club, évoquent leur 
fraternité ainsi que leur fi erté 
de porter le maillot tricolore 
cet été. Bon visionnage !

@guillaumebtlm

Retrouvez-nous
SUR LES RÉSEAUX

@LilleFrance
@lillefrance

@lille_france
@Ville de Lille
 @lille_france
et sur lille.fr

Vous aussi, partagez vos plus 
belles photos avec #jaimelille !
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Sous les traits d’un enfant prénommé Narcisse, le géant de 
Lille-Centre représente le P’tit Quinquin. Ses 170 ans vont être 

l’occasion de partager le patrimoine et de faire la fête. 

O n pourrait d’abord penser qu’il se moque 
de nous ! Il se dit P’tit (Quinquin) alors qu’il 
mesure 3,20 mètres. Et il est né en 2004 mais 

il va fêter ses 170 ans. Pourtant, Narcisse n’a pas 
perdu la tête.

Déjà, impossible pour lui de n’être pas grand. 
« J’ai été réalisé dans la tradition des géants du Nord », 
raconte-t-il, « je fais partie d’une famille qui compte 
plus de 500 fi gures dans le département, dont certaines 
frôlent les 9 mètres ! »

Narcisse, lui, représente le quartier de Lille-
Centre depuis vingt ans, année 
de sa fabrication.

Alors, c’est quoi cet anniver-
saire avec 170 bougies ? « J’in-
carne le P’tit Quinquin, célèbre 
berceuse créée par le chanson-
nier Alexandre Desrousseaux en 
1853. C’est l’histoire d’une dentel-
lière qui cherche à endormir son 
enfant pour pouvoir terminer ses broderies. » Voilà 
pourquoi le géant porte un sucre d’orge dans la main 
droite, symbole de toutes les friandises promises par 
sa mère. Constitué d’osier, de bois et de papier mâché, 
il est habillé d’un costume d’époque, un tablier d’éco-
lier.

Le succès, immédiat, de cette chanson, ne s’est 
jamais  démenti, et, aujourd’hui encore, le P’tit Quin-
quin reste l’hymne des gens du Nord.

Et si Narcisse personnifie si bien le quartier 
de Lille-Centre, c’est que son « père » est né dans 

une courée du quartier ouvrier et populaire
de Saint-Sauveur.

« Je suis un symbole de l’histoire locale, un ambas-
sadeur de mon quartier et de Lille », se réjouit le géant. 
Alors, régulièrement, il se déplace pour participer à 
des fêtes, telles que des carnavals ou des ducasses, et 
pour rendre visite à d’autres géants. Pour déambuler 
et danser dans les rues, un porteur se dissimule sous 
son panier d’osier, comme le veut la tradition.

Par exemple, il a été de la partie lors du récent 
temps fort « Voisins en fête » le 21 juin. Et les mois 

qui viennent s 'annoncent 
animés pour lui ! À l’occasion 
de son anniversaire, il va être 
plus souvent de sortie. Plusieurs 
événements du quartier vont 
aussi être labellisés « Narcisse » 
durant cette période.

« Je sais bien que des habi-
tants, des associations et des 

écoliers sont en train de me préparer des surprises », 
s’amuse le grand P’tit Quinquin, « je suis curieux de 
les découvrir. » Pour cela, il va falloir encore attendre. 
Toutes celles et ceux qui se mobilisent ont encore un 
peu de pain sur la planche. Après plusieurs ateliers, 
ils doivent sélectionner des idées et prendre en main 
l’organisation.

Rendez-vous est pris de mi-septembre à mi-
novembre pour être de la fête ! ● PAR VALÉRIE PFAHL

(*) tout le programme bientôt sur lille.fr

AMBASSADEUR

« Je suis
un p’tit géant ! »

RENCONTRE
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 22/09/1998 
1,87 m / 71 kg
Licencié au Lille 
Métropole Athlétisme
Discipline : 
400 mètres haies
Palmarès : demi-fi nale 
aux J.O. de Tokyo en 
2020 ; médaille d’or 
aux championnats 
de France en 2021 ; 
médaille d’argent aux 
championnats d’Europe 
à Munich en 2022.

24/04/2000
Licencié au Lille 
Métropole Athlétisme
Discipline : 400 mètres
Palmarès : vice-
champion du monde 
du relais tricolore 
du 4 x 400 m lors 
des Mondiaux de 
Budapest en 2023. 
Il a porté la fl amme 
olympique à Lille.

31/10/2000
1,66 m / 57 kg
Licenciée au Lille 
Métropole Athlétisme
Discipline : haies
Palmarès : médaille d’or 
aux championnats de 
France du 100 m haies 
en 2020, également en 
salle. Elle a battu le 
record de France en 
avril dernier lors de 
l’épreuve de Xiamen 
en Chine. Championne 
d'Europe 2024.

27/02/1992
1,86 m / 83 kg
Licencié au Lille 
Métropole Athlétisme
Discipline : 100 mètres
Palmarès : médaille 
de bronze du relais 
4 x 100 m aux J.O. de 
Londres en 2012 ; 7e

au 100 m aux Jeux 
de Rio en 2016. Co-
détenteur du record 
d’Europe du 100 m 
en 9’’86 en 2016.

8/02/1997
Licencié au Lille 
Métropole Athlétisme
Discipline : 100 mètres
Palmarès : le sprinteur 
handisport est vice-
champion d’Europe 
sur 100 m T38. Il s’est 
classé 4e aux Jeux 
de Tokyo, médaille 
d’argent au 100 m 
T38 en 2021 aux 
championnats 
d’Europe à Bydgoszcz.

ATHLÉTISME

LILLE ENTRE EN JEUX !

Elles/ils sont
en route pour les J.O. 

Lille est fi ère d’accueillir les Jeux olympiques et paralympiques de Paris 2024. Comme d’autres 
villes de la métropole, elle sera représentée par des athlètes. Certains sont sélectionnés, 

d’autres sont encore en présélection(*) à l’heure où Lille Mag est imprimé. Par S.D. 

WILFRIED HAPPIO

DAVID SOMBÉ *

CYRÉNA SAMBA-MAYELLA

JIMMY VICAUT

DIMITRI JOZWICKI

AU PROGRAMME DES JEUX
Lille et la Métropole européenne de Lille 
accueillent les épreuves de basket-ball (phase 
qualifi cative) et de handball (phase fi nale).
À partir du 27 juillet et jusqu’au 11 août, 
52 rencontres se dérouleront au Decathlon 
Arena stade Pierre Mauroy : 36 matchs 
de basket-ball et 16 de handball.

LE BASKET-BALL
Phase préliminaire du 27 juillet au 4 août

LE HANDBALL
Phase fi nale du 6 au 11 août.
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TOUT 
SAVOIR 

Pour ne rien manquer 
à Lille autour 

Jeux olympiques, 
retrouvez toutes les 
infos, événements, 

activités sur
lille.fr/Lille-

terre-de-jeux

17/02/1995
1,78 m / 86 kg
Discipline : BMX course
Palmarès : ce champion, 
natif de Lille est un 
habitué des médailles. 
6e en 2020 aux Jeux de 
Tokyo ; médaille d’or en 
2024 à la Coupe du monde 
à Rotorua, médaille d’or 
en 2023 aux championnats 
du monde à Glasgow, 
à la Coupe du monde à 
Sakarya et à Papendal. 

31/10/1998
1,76 m
Licenciée au LUC 
Métropole Water-polo
Discipline : water-polo.
Formée en Hongrie, 
une grande nation du 
water-polo, elle apporte 
à son club lillois et 
à l'équipe de France 
toute son expérience. 

16/11/2007
1,68 m
Licenciée au LUC 
Métropole Water-polo. 
Elle a intégré l’équipe de 
France en début d’année. 
Elle est la sœur d’Éma. 

25/03/2004
1,70 m
Licenciée au LUC 
Métropole Water-
Polo et joueuse de 
l’équipe de France
Discipline : water-polo
Seconde meilleure 
buteuse de l’équipe 
de France.

19/03/1995
1,85 m
Licenciée au LUC 
Métropole Water-Polo
Discipline : water-polo
Gardienne de l’équipe 
lilloise et de l’équipe 
de France. Américaine 
de naissance, elle est 
devenue française et 
c’est une vraie Ch’ti. Les 
États-Unis sont chez les 
fi lles la nation la plus 
forte en water-polo.

19/11/1996
1,74 m
Licenciée au LUC 
Métropole Water-Polo
Discipline : water-polo
C’est la buteuse tricolore. 
La Franco-Canadienne 
a fi ni à la 2e place en 
2021, 3e en 2022 et 4e en 
2023. Elle sera une force 
pour les Bleues à Paris.

BMX RACE

WATER-POLO

HALTÉROPHILIE

ROMAIN MAHIEU 

ÉMA VERNOUX *

SOUHAD GHAZOUANI 

MIA RYCRAW *

ÉRICA HARDY *ORSOLYA HERTZKA *

LILY VERNOUX *
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7/08/1982
Licenciée à l’ASPTT 
Lille Métropole
Discipline : haltérophilie 
handisport (développé 
couché)
Palmarès : 5 médailles 
olympiques (bronze aux Jeux 
paralympiques de Tokyo en 
2020, argent à Rio en 2016, 
or à Londres en 2012, argent 
à Athènes en 2004 et bronze 
à Pékin en 2008). Elle a porté 
la fl amme olympique à Lille. 
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HOCKEY SUR GAZON

10/09/2005
1,69 m
Licenciée au Lille 
Métropole Hockey Club
Discipline : hockey 
sur gazon
Palmarès : membre 
de l’équipe de 
France, a disputé des 
Coupes d’Europe. 
Sœur de Brieuc qui 
est présélectionné 
chez les garçons. 

29/03/1992
1,80 m
Licencié au Lille 
Métropole Hockey Club
Discipline : hockey 
sur gazon
Attaquant repositionné 
défenseur, c’est un 
cadre des Bleus !

15/09/1989
1,90 m
Licencié au 
Lille Métropole 
Hockey Club
Discipline : hockey 
sur gazon
Gardien de l’équipe 
de France.

2/04/2002
1,80 m
Licencié au Lille 
Métropole Hockey Club
Discipline : hockey sur gazon
Le frère de Philippine 
évolue au poste de 
défenseur et en équipe 
de France depuis 2022.
Palmarès : vice-
champion du monde 
avec l’équipe nationale 
des moins de 21 ans. 

19/04/1994
1,80 m
Licencié au Lille 
Métropole Hockey Club
Discipline : hockey 
sur gazon
Évolue au poste de 
défenseur. Sa sœur, Emma, 
28 ans, a joué à Lille 
de nombreuses années 
(aujourd'hui à Bruxelles). 
Elle est également pré-
sélectionnée pour les J.O.

21/01/2000
1,84 m
Licencié au Lille 
Métropole Hockey Club
Discipline : hockey 
sur gazon
Évolue au poste 
de défenseur.

PHILIPPINE DELEMAZURE 

VIKTOR LOCKWOOD *

ARTHUR THIEFFRY *

BRIEUC DELEMAZURE *

THÉOPHILE PONTHIEU *

MATTÉO DESGOUILLONS *

28/09/1989
1,71 m / 57 kg
Discipline : football
Elle a porté les couleurs 
du LOSC l’hiver dernier. 
Depuis, elle est repartie 
dans son club aux États-
Unis. L’équipe de France 
féminine vise la médaille 
d’or à Paris. En 2016, aux 
Jeux de Rio, elle a fini 6e 
au tournoi de football.

FOOTBALL

AMANDINE HENRY 

LILLE, VILLE HÔTE
Le Palais des sports Saint-Sauveur accueillera 
les entraînements d’équipes nationales de 
basket-ball du 20 juillet au 4 août. Quant à la 
piscine Marx Dormoy, elle est utilisée pour la 
préparation de l’équipe de natation d’Ukraine 
depuis la mi-juin et jusqu'à mi-juillet.  
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Lille et les J.O. en chiffres

Année où Lille était candidate 
aux Jeux olympiques. La 

ville n’obtiendra pas les jeux 
mais rebondira en utilisant 

cet élan pour se lancer dans 
un autre projet : la Capitale 
européenne de la culture. 

UNE VINGTAINE *

2004

100 000
PERSONNES
Sont attendues par jour à Lille 

durant les Jeux 2024, soit plus de 
1,5 million durant la quinzaine.

D’athlètes lillois sont sélectionnés pour 
les Jeux olympiques et paralympiques de 
Paris 2024 dans 6 disciplines différentes 

(*à l’heure où le journal est bouclé, certains 
sont toujours en cours de qualification).

Porteurs de la flamme 
olympique à Lille : 
Mila Monnanteuil 

(pilote de BMX Race), 
Souhad Ghazouani 
(haltérophile), Serge 

Leroy (ancien champion 
de haut niveau au 

javelot) et David Sombé 
(spécialiste du 400 m). 
En accompagnement 

de la flamme, une 
parade des clubs lillois 

a été organisée.

52
Rencontres vont se jouer 

au Decathlon Arena – 
stade Pierre Mauroy. 

36 rencontres féminines et 
masculines de basket-ball 

et 16 épreuves de handball.

96 
Athlètes hommes et femmes ont représenté 

Lille aux Jeux olympiques depuis 1896.

16
Jours de fête 

du 26 juillet au 
11 août 2024. 

873
Places de basket-ball et de 

handball ont été achetées 

par la Ville et offertes 

principalement aux clubs 

sportifs et aux centres 

sociaux pour assister aux 

épreuves des J.O. pour que 

le sport soit accessible 

au plus grand nombre.47 en or

11 en argent, 
dont 5 pour 
l’équipe des 
Tritons lillois 
lors du relais 

5 x 200 mètres en 1900

25 en bronze, 
dont 5 pour l’équipe 

des Pupilles de 
Lille lors du relais 

5 x 200 mètres et 7 avec 
le water-polo en 1900.

43
Le nombre de médailles 
remportées depuis 1896 

par les athlètes lillois.
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Les Lillois des Jeux olympiques

L ’histoire de Lille avec les 
jeux Olympiques a com-
mencé en 1900 à Paris. 

Le 20 mai 1900, sur le plan 
d'eau de Meulan, le Lillois 
Émile Sacré, skipper du voilier 
Fantlet, remporte la médaille 
d'or dans la course de classe 
0.5 Tonneau. Il est le premier 
Nordiste champion olympique. 
Le second sera Charles de Ven-
deville. Pour cette deuxième 
édition des J.O., qui dure cinq 
mois (!), il n’y a pas encore 
d’équipe nationale. Quatre 
équipes de club représentent la 
France en water-polo, dont trois 
sont lilloises : les Libellules de 
Paris, les Tritons Lillois et deux 
équipes des Pupilles de Neptune 
de Lille. Le 12 août en demi-
finale, l’équipe 2 des Pupilles 
affronte les Anglais de l’Osborne 
Swimming Club. Ils sont défaits 
sur un score sans appel de 10-1. 
Médaillés de bronze, les Lillois 
reçoivent un accueil triomphal 
à leur retour. Ils traversent 
la ville sur un char, entourés 
par le conseil municipal. La fête se 
termine par une démonstration de 
water-polo dans la Deûle. En natation 
dans le relais 5 x 200 m, les Tritons 
et les Pupilles ramènent deux autres 
médailles d’argent et de bronze. Lille 
fut ainsi la seule ville française dans 
l’histoire à avoir remporté 21 médailles 
olympiques, le principe d’une équipe 
nationale s’étant très vite imposé.

CHARLES PACÔME, 
LUTTEUR MÉLOMANE

Le graal olympique est atteint 
pour la première fois par un Lillois en 

1924 aux Jeux de Paris. On se souvient 
surtout de la médaille d’or en water-
polo de la France avec une équipe 
composée de joueurs des Enfants de 
Neptune de Tourcoing.

Le Lillois Pierre Coquelin de 
Lisle devient quant à lui champion 
olympique… en tir. Au stand de tir de 
Reims, il réussit un véritable exploit 
au tir couché à la carabine 60 coups. 
Il a battu le record du monde du jeune 
Américain Marcus Dinwiddie, avec 
398 points sur 400 possibles. Nouvelle 
médaille d’or en 1932 avec Charles 
Pacôme. Celui qui a donné son nom 
à une salle des sports de Vauban-

Esquermes était avant tout un immense 
lutteur. Quand il revient des Jeux de 
Los Angeles le 31 août, il est accueilli en 
mairie par Roger Salengro. Le maire lui 
rend hommage en ces termes : « C’est 
pour les enfants de nos écoles un bel 
exemple de persévérance. » Et, en effet, 
tout avait mal débuté pour le champion 
lillois. Lors de son voyage transatlan-
tique de seize jours pour l’Amérique, il 
souffre d’un anthrax au cou et se blesse 
au genou. Mais cette force de la nature 
récupère pour s’imposer en fi nale de 
lutte libre (poids léger) face au Hon-
grois Karoly Karpati. Ce farouche com-
pétiteur fut également premier prix de 

Du 26 juillet au 11 août, Paris accueille les Jeux olympiques d’été. Plusieurs sportifs 
lillois participeront à ce grand rendez-vous. Dès 1900, leurs prédécesseurs 

s’étaient illustrés aux J.O. de Paris. Retour sur ces Lillois qui ont fait les Jeux.

France en water-polo, dont trois 
sont lilloises : les Libellules de 
Paris, les Tritons Lillois et deux 
équipes des Pupilles de Neptune 
de Lille. Le 12 août en demi-
finale, l’équipe 2 des Pupilles 
affronte les Anglais de l’Osborne 
Swimming Club. Ils sont défaits 
sur un score sans appel de 10-1. 
Médaillés de bronze, les Lillois 
reçoivent un accueil triomphal 
à leur retour. Ils traversent 

En 1932, le musicien Charles Pacôme monte sur la première marche du 

podium en lutte (photo extraite du livre « Jeux en Nord-Pas-de-Calais »).

LILLE ENTRE EN JEUX !
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violon du Conservatoire de Lille. Jouant 
aussi de la trompette, il se produisait 
sur radio PTT-Nord.

FÉLIX GRIMONPREZ AU HOCKEY
Un autre Lillois devenu célèbre 

grâce au foot s’illustra pourtant en 
hockey, un sport où les Lillois brillent 
encore aujourd’hui. Félix Grimonprez 
participe avec les Tricolores aux J.O. 
de 1928 puis à ceux de 1936 (Berlin) 
où ils fi nissent à la quatrième place. 
Félix Grimonprez est mort au front 
en 1940 lors du siège de Calais mais a 
laissé son nom au stade du LOSC, accolé 
à celui du président de l’Olympique lil-
lois et de la Ligue du Nord de football : 
Henri Jooris. Lors de ces mêmes Jeux 
de Berlin, Georges Maton a ramené 
une nouvelle médaille de bronze en 
tandem sur piste avec Pierre Georget, 
battant facilement les Italiens dans la 
petite fi nale.

Les olympiades passent… Il faut 

attendre les Jeux d’hiver de Turin 
(2006) et de Vancouver (2010) pour voir 
Sylvie Becaert remporter la médaille 
de bronze et d’argent au relais 4 x 6 km 
de biathlon. Une belle revanche pour 
cette sportive du plat pays qui, après 
avoir intégré la section de ski de haut 
niveau du lycée d'Albertville, avait dû 
stopper sa carrière pour combattre une 
affection musculaire, le syndrome des 
loges.

D’autres athlètes portant les cou-
leurs d’un club lillois marquèrent de 
leur empreinte l’histoire de l’olym-
pisme tricolore. Parmi eux, le fleu-
rettiste Didier Flament qui enseigne 
aujourd’hui cette arme à l’académie 
d’escrime de Vauban-Lille. Il remporte 
le titre suprême par équipe à Moscou 
en 1980 et fi nit à la troisième place à 
Montréal en 1976.

À Pékin en 2008, Mehdi Baala, 
membre du Lille Métropole Athlétisme, 
se qualifi e pour la fi nale du 1500 m le 

17 août. Il termine à la quatrième place 
dans une course dominée par le Bah-
reïni Rachid Ramzi. Ce dernier étant 
reconnu positif à l’érythropoïétine en 
2009, le Lillois récupéra la médaille de 
bronze de manière rétroactive.

Avec un titre de vice-championne 
olympique à Rio 2016, la Lilloise 
Souhad Ghazouani, haltérophile 
handisport, est repartie avec une qua-
trième médaille dans sa catégorie des 
– 73 kg. Elle a gagné le titre olympique 
à Londres en 2012, l’argent en 2004 et le 
bronze en 2008. Ce beau palmarès vient 
s’ajouter à un titre de championne du 
monde, cinq titres de championne d’Eu-
rope et quatre records mondiaux. ● 

PAR FRÉDÉRIC VANDENBOOGAERDE

   Tous les médaillés olympiques 
nordistes sont évoqués dans 
l’ouvrage de Jean-Pierre Guilbert 
« Jeux en Nord-Pas-de-Calais » aux 
éditions « Les Lumières de Lille ».

À gauche sur la photo, Maryvonne Dupureur, 
médaille d’argent du 800 mètres aux jeux 
de Tokyo en 1964 (photo extraite du livre 
« Jeux en Nord-Pas-de-Calais »). 
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TEXTIMOOV!

Le sport, phénomène de mode

L ’exposition met en scène les 
découvertes et les tendances les 
plus récentes du textile en privi-

légiant les créateurs français et ceux 
de la région, nombreux à innover. 
Labellisée « Olympiade culturelle », 
elle s’organise sur trois niveaux. Au 
rez-de-chaussée, l’accès est gratuit. 
Il est conçu autour du streetwear et 
montre les échanges et les influences 
entre la mode et les sports de loisirs. 
Un espace est consacré à l’histoire 
de la sneaker avec une centaine de 
pièces et parmi elles de nombreux 
collectors. Un Pop Corner accueille 
tour à tour des écoles de mode et 

d’ingénieurs de la région. Toujours à 
cet étage, un autre espace, plus péda-
gogique, présente ce qu’est le textile 
avec de surprenantes fibres à base de 
feuilles de bananiers, de marc de café 
ou encore de basalte.

Au 1er étage, place au sport de 
compétition avec la présentation 
de tenues officielles des J.O. On y 
découvre aussi des vêtements tech-
niques avec des particularités de 
thermorégulation et de respirabilité, 
mais aussi des prototypes à base de 
lin extensible, de biocéramiques ou 
de D30 qui se durcit en cas de choc. 
Des start-up présentent d’incroyables 

vêtements upcyclés avec des écharpes 
de supporters de foot, des chaussettes 
ou des drapeaux et aussi des maillots 
de bain à base de bouées de plage.

Au 2e étage, les textiles sont en 
apesanteur. Le visiteur est transporté 
sur la Lune dans une station spatiale. 
Le textile, dans ce secteur, y joue un 
rôle très important : alléger, protéger, 
résister à des températures extrêmes. 
Là aussi, le textile n’a pas fini de nous 
étonner. ● PAR SABINE DUEZ

 �Textimoov! au Tripostal, 22 avenue 
Willy Brandt. À découvrir 
jusqu’au 29 septembre.

Le textile revient au Tripostal avec l’exposition Textimoov!, 6e édition de Futurotextiles. 
Le sport et le mouvement sont à l’honneur en cette période des J.O.
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Layup, polyester recyclé.

Lucie Grand Mourcel, upcycling.

Freaky Debbie, ballons 
de basket-ball et cuir.

Histoire de la 
sneaker, label LBC.

LILLE ENTRE EN JEUX !
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L’histoire nordiste 
de la danse hip-hop

Avec l’exposition « Side Step », plongez dans la grande histoire 
des danses hip-hop made in Nord-Pas-de-Calais !

P artout dans la grande salle de 
la maison Folie Wazemmes, 
ça pivote sur les mains et la 

tête, ça contracte ses muscles en 
rythme, ça roule des poignets et 
du bassin, entre autres. Bienve-
nue dans le monde du breaking !

Aussi appelée breakdance ou 
break, cette discipline du hip-hop 
fait son apparition aux Jeux Olym-
piques lors de l'édition 2024 ! Une 
occasion rêvée pour le Flow de 
proposer une exposition consa-
crée à l’histoire de cet art sportif, 
ou de ce sport artistique, dans le 
Nord et le Pas-de-Calais.

« On parle souvent du breaking 
à Paris, à Bruxelles ou encore à 
New York, nous avons voulu pro-
fiter de nombreuses archives pour 
partager la richesse de la danse 
hip-hop dans le 59  et le 62  », 
remarque Amaury Mayaya, lui-

même danseur (lire l’encadré) 
et  l’un des acteurs passionnés 
dans la préparation de «  Side 
Step ».

Pour les initiés, c’est l’occasion 
de découvrir des témoignages, 
des objets et des vidéos prêtés 
par des acteurs de cette histoire, 
eux aussi très bien mis en valeur 
dans l’expo. Et pour les autres, 
c’est l’opportunité d’entrer dans 
cet univers hip-hop, via la danse, 
né dans les quartiers pauvres des 
grandes villes des USA.

L'exposition raconte l'his-
toire du breaking dans le Nord-
Pas-de-Calais de 1984 à 2014, 
année d'ouverture du Flow. 
Premier équipement du genre 
en Europe, cet espace s'inscrit 
dans la dynamique impulsée 
par Lille, capitale européenne de 
la culture en 2004, et la volonté 

municipale d'appuyer les cultures  
urbaines. ● PAR V.P.

 �jusqu’au 31 juillet, 70 rue 
des Sarrazins, entrée libre 
du mercredi au dimanche de 
14h à 18h, 03 20 78 20 23 

TÊTE À TÊTE
Du haut de ses sept ans, Amaury entend de la musique hip-hop 
dans une salle du centre aéré. Il va jeter un coup d’œil, voit 
des jeunes « tourner sur la tête » et veut tout de suite s’inscrire 
à l’atelier. Quinze ans plus tard, il se passionne toujours pour 
la discipline et la culture hip-hop dans son ensemble. Au fil 
d’années d'entraînement (jusqu’à dix heures par semaine) et 
de très nombreux battles, il fait aujourd’hui partie du collectif 
« From the North », enseigne le break et a lancé sa chaîne 
youtube, Madya. « Je souhaite notamment explorer la façon 
dont la culture d’un pays influence la pratique de la danse hip-
hop », précise-t-il. Parti récemment en Corée du Sud pour un 
échange universitaire, il constate combien « les danseurs ont 
de grandes aptitudes physiques pour une danse très rythmée 
et très structurée ». Et Amaury d’ajouter, un brin amusé : 
« en France, nous aimons montrer que l’on a la musicalité 
et que l’on sait danser en jouant un personnage. » ● PAR V.P.©
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L’été à Lille

H iver comme été, l’équipe municipale 
poursuit son engagement pour offrir aux 
familles, notamment celles qui n’ont pas 

la chance de partir en vacances, des moments 
pour se reposer, découvrir, décompresser, 
s’amuser. Pour sa 4e édition, « Lille Aventure 
Nature » reprend ses quartiers d’été sur l’espace 
vert de l’avenue Butin près de la piscine Marx 
Dormoy à partir du 6 juillet et jusqu’au 16 août. 
Un village vacances gratuit (pour les Lillois, Hel-
lemmois et Lommois), qui ravit petits et grands. 
Un lieu en osmose avec la nature, à proximité 
de la Citadelle et de la Deûle.

Cette année, le programme de qualité 
propose une ambiance sportive avec des ani-
mations autour des Jeux olympiques. On y 
retrouve aussi une tyrolienne, de l’escalade, de 
l’acrolud, du mini-golf, des initiations à l’aviron, 
au canoë-kayak, au kayak polo et au stand up 
paddle. Également, des balades en Umiak pour 
découvrir la faune et la fl ore des bords de Deûle 
et de nombreux ateliers manuels. Sans oublier 
les transats et les parasols pour ceux qui pré-
fèrent une ambiance farniente. ● PAR S.D.

 Retrouvez toute la programmation 
sur ete.lille.fr

L’été est là et de nombreuses activités nature, sportives et culturelles vous attendent. 
Cette année encore, la Ville de Lille a mis en place une programmation qui s’adresse à 
tous et dans tous les quartiers, des enfants aux seniors, seul, en famille ou entre amis.

Une invitation à profi ter pleinement de la saison estivale, à découvrir et à expérimenter. 
L’été, c’est aussi l’occasion de visiter les expositions du moment, de participer à 

des ateliers, de tester de nouvelles disciplines. Allez-y, c’est maintenant !

iver comme été, l’équipe municipale Cette année, le programme de qualité 
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14 juillet

Feu d’artifice
Cette année, il sera 
sur le thème des Jeux 
olympiques. Les secteurs 
de la Grand’Place avec la 
Déesse et de la République 
seront aux couleurs des J.O. 
le soir durant quinze jours.

17 juillet

À la rencontre de 
la petite faune 
Venez découvrir la 
biodiversité près de chez 
vous avec les ateliers 
gratuits de sciences 
participatives proposés par 
la Ville et ses partenaires.
• Mercredi 17 juillet de 
15h à 17h à Fives. « Les 
amis du jardinier » avec la 
Ligue pour la protection 
des oiseaux, à la Ferme 
Marcel Dhénin. À partir 
de 6 ans. Inscription 
au 03 20 55 16 12 ou 
fermelille@mairie-lille.fr
• Mercredi 17 juillet de 
14h à 16h à Saint-Maurice 
Pellevoisin. « Reconnaître 
les coccinelles » avec le 
Groupe ornithologique 
et naturaliste, dans le 
parc des Buissonnets. 
Public averti. Inscription 
en ligne sur www.lille.
fr/Nature-a-Lille

 Plus d’infos sur lille.fr

17 et 21 juillet, 21 août

Ateliers à l’Hospice 
Comtesse
Le musée propose des 
ateliers pour les jeunes 
enfants, les adolescents 
et les familles.
• Mercredi 17 juillet de 
16h30 à 18h, initiation au 
monotype : « Le portrait » 

pour les 12-16 ans (au 
pochoir et au pinceau).
• Dimanche 21 juillet de 
15h à 17h30 : « Le gang 
des potiches », pour les 
familles. Après un coup d’œil 
aux pots pharmaceutiques 
et créations en faïence 
lilloise, réalisez en atelier 
votre pot de papier. 
• Mercredi 21 août de 
14h30 à 16h : « La fabrique 
des monstres » pour les 
6-8 ans. Feuillets et fusains 
à la main, les enfants 
sont guidés sur les traces 
d’un bestiaire fabuleux 
caché dans les œuvres 
du musée et créent leur 
propre animal fantastique.

 �Réservation obligatoire 
mhc-reservations@
mairie-lille.fr, tarifs 
sur https://mhc.lille.fr

24 et 31 juillet, 7 août

Cinéma de plein air
Festival porté par la SPL 
Euralille « Un air d’été » 
avec diffusion de films 
en lien avec l’olympisme 
dans le secteur d’Euralille.

Du 27 juillet au 11 août

Basket-ball et handball
Village d’animations 
sportives sur la 
Grand’Place autour du 
basket-ball et du handball, 
les deux disciplines 
olympiques accueillies 
dans la métropole.

24 août au 22 septembre

Foire aux manèges
La plus grande fête foraine 
au nord de Paris revient 
sur le Champ de Mars. 
Environ 180 attractions s’y 
installent pendant un mois.

31 août et 1er septembre

Ch’ti Bike Tour
Le grand événement 
populaire et festif autour du 
vélo souffle ses 20 bougies 
cette année et ça se fête ! 
Que vous soyez un cycliste 
chevronné ou une famille 
désireuse de partager 
un bon moment, il y a 
forcément un parcours 
qui correspond à votre 
pratique. Le 1er septembre, 
le Btwin Village sera le 
point de départ de l’Urban 
rando cyclo, une balade 
ludique de 20 km à la 
découverte de Lille sur le 
thème des cinq sens.

 �Toutes les infos sur 
www.lechtibiketour.org

28 septembre

Forum des 
associations 
et du bénévolat
La Maison des associations 
de Lille organise sa rentrée 
associative au Grand 
Sud (50 rue de l’Europe). 

Le forum, c’est l’occasion 
de rencontrer des membres 
des associations, de trouver 
une nouvelle activité pour 
la rentrée et pourquoi pas 
de s’engager en tant que 
bénévole. Sport, santé, 
culture, développement 
durable, solidarité… près 
de 200 associations 
seront présentes.

Jusqu’à l’automne

Escale estivale 
au Cours St-So
À proximité de la ferme 
urbaine et de la Gare 
Saint-Sauveur, retrouvez 
barbecue, guinguette, 
terrains de pétanque, 
animations... Un air 
de vacances souffle 
dans ce lieu, le temps 
d’un pique-nique, d’un 
après-midi ludique ou 
d’une douce soirée.

 �Du mercredi au samedi 
de 12h à minuit et le 
dimanche de 12h à 21h.

Via smartphone, tablette ou ordinateur...  
tout l'agenda des événements lillois est accessible sur lille.fr

À la rencontre de la petite faune.
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Lille-Sud,  
côté jardins !

Pour sa 3e édition, le Festival des jardins 
de Lille-Sud a fêté la nature au Grand 

Sud. Organisé par la mairie de quartier, 
les associations locales et le Grand Sud, le 

festival invite chaque année les habitants à se 
retrouver autour de performances artistiques, 

de stands, de découvertes sensorielles, 
d’ateliers et de visites à la découverte de 

la biodiversité dans leur quartier.
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Bon anniversaire !
La médiathèque de Saint-Maurice Pellevoisin vient de fêter ses dix ans 
d’ouverture. Aujourd’hui comme hier, elle affi  che toujours sa modernité.

O uverte en 2014 et très attendue 
par les habitants du quartier, 
elle est la petite dernière des 

médiathèques lilloises. En juin 2024, 
l’équipement municipal a fêté ses dix 
ans durant dix jours d’animations.

Retour en arrière… Quand en 
2014 la médiathèque sort de terre, le 
bâtiment contemporain de l’agence 
lilloise Atelier 9.81 marque les esprits 
avec ses façades ornées d’inox poli 
miroir. La modernité est partout, à 
l’extérieur comme à l’intérieur.

Confrontée à l’évolution des pra-
tiques des lecteurs, cette médiathèque 
prend, dès son ouverture, le virage du 
numérique : elle est la première à être 
équipée d’automates pour enregistrer 
l’emprunt des documents dotés de 

puces RFID, d’une trieuse extérieure 
pour les restituer à toute heure, du 
wifi sur place. Grâce à leur compte 
lecteur, les adhérents peuvent désor-
mais consulter le catalogue en ligne. 
Autant de nouvelles fonctionnalités qui 
ont pour but de faciliter la lecture des 
Lillois, avec des services qui s’étoffent, 
et sont mis en place progressivement 
dans les autres médiathèques lilloises 
plus anciennes.

L’ACTUALITÉ AVANT TOUT
Aujourd’hui, comme il y a dix ans, 

la médiathèque affiche toujours sa 
modernité. Un salon de musique vient 
d’ouvrir (voir encadré ci-contre). Sur 
les étagères, pas de classiques mais des 
livres sur l’actualité tournés essentiel-

lement vers les adultes et les jeunes 
adultes. « Les ouvrages sont volontaire-
ment mélangés, pour ne pas sectoriser. 
Je pars du principe qu’un roman adulte 
peut être lu par un ado et vice versa », 
note Stéphanie Ditry, directrice du lieu.

Parce que les médiathèques sont 
aussi des fabriques de citoyens, tout 
en veillant à rester neutres, elles se 
doivent d’aborder tous les sujets d’ac-
tualité.

En parcourant les rayons, dont 
ce sculptural « mur bibliothèque » 
aussi haut que le bâtiment, le lecteur 
découvre les dernières nouveautés, des 
livres de sciences humaines, de géopo-
litique, des catalogues d’expositions 
en cours, des mangas, de la BD, des 
romans graphiques, des jeux  vidéo…

 SAINT-MAURICE PELLEVOISIN

VIE DES QUARTIERS
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« Il faut toujours trouver l’équilibre 
entre les livres qui sont attendus, comme 
le dernier best-seller et c’est notre rôle 
aussi, et ceux, plus pointus, d’auteurs 
moins connus. » Et, pour donner le goût 
de la lecture à tous, les collections sont 
suffi  samment éclectiques pour satis-
faire un public varié.

Journal en main, Habib, retraité, 
fréquente la médiathèque depuis son 
ouverture. « Je viens au moins trois 
fois par semaine pour lire la presse et 
emprunter des livres comme le dernier 
Goncourt ou des nouveautés dont j’ai 
entendu parler à la radio », raconte 
cet amoureux des livres. « Les média-
thèques sont des antidépresseurs natu-
rels ! On s’instruit gratuitement, on 
oublie tout. Quand je vois tous ces nou-
veaux livres qui sortent, je me dis que je 
n’aurai pas le temps de tout lire. Et ça, 
c’est quand même un peu déprimant ! »

C’EST GRATUIT !
Il y a des années de cela, la Ville n’a 

pas opté pour une bibliothèque unique 
mais a fait le choix d’un réseau de neuf 
équipements disséminés dans les quar-
tiers. L’idée était d’être au plus proche 
des habitants.

Avec ses 400 m2, la médiathèque 
de Saint-Maurice Pellevoisin est la 
plus petite des médiathèques lilloises, 
« mais sa force, c’est le réseau. Ce que 
je n’ai pas ici peut être réservé et ache-
miné. Plus de 700 000 documents sont 
ainsi empruntables. C’est un service très 
apprécié », poursuit la directrice.

La médiathèque n’est pas unique-
ment un lieu de lecture. L’endroit 
est convivial, on s’y retrouve, des 
étudiants y travaillent, il y a des 
animations organisées toute 
l’année comme des récitals 
de piano, des apéros  quiz, des 
jeux pour les familles… « Les 
médiathèques restent encore 
de rares lieux ouverts à 
tous, gratuits et où l’on peut 
entrer sans même être ins-
crit ! » ● PAR SABINE DUEZ

205 bis rue du Faubourg de 
Roubaix. www.bm-lille.fr
Adhésion gratuite pour les 
Lillois, Hellemmois et Lommois.
Retrouvez toutes les 
animations de l’été dans les 
médiathèques sur bm-lille.fr

RETROUVEZ DANS CES PAGES UNE SÉLECTION DE L’ACTUALITÉ QUI SE DÉROULE
AU CŒUR DES DIX QUARTIERS DE LA VILLE ! POUR DAVANTAGE D’INFORMATIONS 
SUR CELUI QUI VOUS CONCERNE, UNE SEULE ADRESSE : LILLE.FR

À vous de jouer !
Au 2e étage, casque  Bluetooth sur les oreilles, Emmanuel écoute la 
bande originale du fi lm Elvis sur une platine vinyle. « Ce son ! C’est 
quand même mieux que le streaming ! » Il a déjà repéré sa prochaine 
écoute, un vinyle du groupe Scorpions. Quant à la  B.O. de Barbie, 
elle attendra un autre mélomane… « Je suis un amoureux de musique 
alors ce nouveau service me plaît particulièrement. Je bénéfi cie des 
conseils de Manu qui travaille ici, un passionné comme moi. »
Dans le tout nouveau salon musique, des vinyles sont à écouter sur 
place. Un piano et une guitare sont aussi disponibles pour s’essayer 
aux instruments ou venir répéter, et sans déranger les autres, 
puisque le son est uniquement retransmis dans un casque. 
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Du nouveau côté réservations
Après la cyberattaque dont a été victime la Ville en mars 2023, certains services des médiathèques ont été suspendus mais ils reprennent progressivement. En attendant de pouvoir de nouveau se connecter à son compte en ligne, la réservation des documents est possible à l’adresse mail suivante : reservationBML@mairie-lille.frLa réservation d’un document peut aussi se faire directement dans les médiathèques.

Le nouveau salon musique.

Ici, pas de classiques mais des 
ouvrages tournés vers l’actualité.
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VIE DES QUARTIERS

U n nouveau square vient d’ou-
vrir à Wazemmes. En 2021, la 
Ville a décidé d’acquérir une 

parcelle bâtie de 720 m2 à l’angle des 
rues du docteur Yersin et Kuhlmann 
en vue d’y réaliser un square de 
proximité dans ce secteur minéral 
du quartier. Le chantier a d’abord 
démarré par la déconstruction d’un 
bâtiment en 2022. La démarche 
s’inscrit dans le programme de méta-
morphose paysagère et participe à la 
mise en réseau des espaces plantés.

Depuis début juillet, les riverains 
peuvent profiter de l’espace vert 
clôturé et fermé le soir qui propose 
de nombreux usages : une pelouse 
centrale pour s’amuser, des hamacs 
pour se reposer, un espace jeux avec 
un tubophone (pour communiquer 
à distance de façon ludique), un 
cadre à araignées pour observer, des 
plots en bois pour sauter, des bancs 
courbes qui suivent la forme du 
cheminement et une fontaine à eau. 
L’école Viala-Voltaire toute proche 
peut, bien sûr, en profiter puisqu’une 

estrade a été installée pour per-
mettre de faire classe dehors.

Côté plantations, la palette 
végétale est intéressante au niveau 
écologique. Des grands sujets appor-
teront ombre et fraîcheur (tilleul, 
orme, amélanchier, arbre de Judée). 
Pour attirer les insectes et oiseaux, 
des arbustes et des vivaces ont été 
plantés, de même que des hôtels à 
insectes et des nichoirs installés. 
Des loupes d’observation des végé-
taux et des panneaux explicatifs ren-
seignent sur cette nature en milieu 
urbain à découvrir et à protéger.

L’aménagement de l’espace vert 
s’est aussi accompagné de la pié-
tonnisation et de la végétalisation 
d’une partie de la rue du docteur 
Yersin (entre la rue Colmar et la rue 
Kuhlmann). Un marquage ludique 
sur la chaussée de la partie piétonne 
vient d’être réalisé au pochoir. Ce 
« parcours botanique » représente 
des feuilles d’arbres qui font réfé-
rence aux essences présentes dans 
le square. ● PAR SABINE DUEZ

Square rue du docteur 
Yersin : c’est ouvert !

WAZEMMES
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FAUBOURG DE BÉTHUNE

Garer 
son vélo

I ls sont installés dans les rues 
Destailleurs et de Norvège. 
Les box à vélos accueillent 

cinq vélos, six pour le modèle le 
plus récent. Ces abris fermés per-
mettent de garer son deux-roues 
en toute sécurité lorsqu’on ne dis-
pose pas chez soi du local appro-
prié. C’est le cas par exemple 
pour les maisons 1930 du secteur, 
sans garage. Pour utiliser le box 
à vélos, il suffit de prendre un 
abonnement, d’un coût de 50 € 
par an. 

Le projet est né à Lille-Centre, 
dans le cadre du premier budget 
participatif. Depuis, il s’est déve-
loppé dans les dix quartiers lillois. 
Il contribue à l’augmentation de 
la pratique du vélo, avec d’autres 
dispositifs comme les aménage-
ments cyclables (150 km dans la 
ville), les 6 000 arceaux et le ser-
vice de location V’Lille. 

Dans le quartier, les pro-
priétaires de vélos sans local de 
stationnement peuvent aussi 
s’adresser à La P’tite reine du 
faubourg. Cette association qui 
encourage la pratique du vélo au 
quotidien propose un garage par-
tagé à ses adhérents. 

 �Infos : lille.fr/Annuaire_des_
demarches/ 
Demander_une_place_dans_
un_box_a_velo 
Page Facebook La P’tite 
reine du faubourg
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L e quartier n’avait plus d’Espace 
Seniors depuis des années. Le 
vide est désormais comblé. Mi-

avril, au rez-de-chaussée d’une rési-
dence SIA, un local tout neuf a ouvert 
ses portes aux plus de 60 ans, à deux 
pas de la station de métro Porte de 
Valenciennes.

Même si des relais avaient été 
mis en place avec des associations 
et structures du quartier pour les 
seniors de Moulins, la Ville souhaitait 
que chaque quartier ait son propre 
Espace Seniors : un lieu dédié et un 
point d’information des services 
municipaux et du «  Pass Lille et 

Moi ». Sur place, des activités sont 
proposées par la Ville et les associa-
tions partenaires. Il est possible de 
se rendre dans l’un ou l’autre des dix 
Espaces Seniors indépendamment de 
son quartier de résidence, pour ainsi 
bénéficier d’une plus large palette 
d’activités.

Les Espaces Seniors n’ont plus 
rien à voir avec les clubs du 3e âge 
d’antan. Ils se sont adaptés aux 
besoins des 60 ans et plus. Si les goû-
ters dansants ont toujours beaucoup 
de succès, tout comme les lotos ou 
les quiz de culture générale, les sor-
ties au musée, les cours de pilates, 
d’espagnol ou d’anglais font aussi 
partie du riche programme d’activi-
tés que l’on retrouve dans l’agenda 
seniors publié par la Ville deux fois 
par an (disponible dans les Espaces 
Seniors, mairies de quartier ou sur  
lille.fr). ● PAR SABINE DUEZ

 �Espace Seniors : 164 rue Alain 
de Lille. Ouvert du lundi au 
vendredi de 9h à 12h et de 
13h30 à 17h. Plus d’infos au 
06 82 36 91 85 ou par courriel 
à es.lillemoulins@mairie-lille.fr

Nouvel Espace Seniors
LILLE-MOULINS
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C ’est un espace de nature sau-
vage et surprenant au bout 
de la rue du Guet. Créé il y 

a plus de 40  ans aux confins des 
fortifications de Vauban, le Jardin 
écologique reste néanmoins peu 
connu. Dans ces deux hectares et 
demi de friche, la nature a repris 
ses droits au fil des ans. Récemment 
labellisé « refuge de la biodiversité » 
par la LPO (Ligue de protection des 
oiseaux), le Jardin accueille des 
espèces remarquables et parfois 

rares, comme le triton alpestre, 
le martin-pêcheur ou encore la 
lathrée clandestine, plante para-
site aux fleurs violettes. La Ville a 
confié la gestion du site à l’associa-
tion Lisière(s).

Grâce au deuxième budget par-
ticipatif, 70 000 € ont été consacrés 
à la construction d’une maisonnette 
utilisée par l’association. Si le Jardin 
n’a pas vocation à être ouvert en 
permanence, des visites et ateliers 
sont régulièrement organisés. Le 

lieu a aussi ses rendez-vous annuels, 
la Fête de l’hiver et celle de l’été. 
« Nous accueillons toujours avec plai-
sir des volontaires prêts à s’engager 
de façon régulière pour des chantiers 
d’entretien », précise Jean-François 
Charvet de Lisière(s). ● PAR E.D.V.

 �Infos : facebook.com/AssoLisieres 
et asso.lisieres@gmail.com 
Rendez-vous rue du Guet tous 
les dimanches après-midi de 15h 
à 18h (visite guidée à 15h30). 

Redécouvrez le Jardin écologique !
VIEUX-LILLE
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VAUBAN ESQUERMES

La rue Boissy d’Anglas transformée

Éco-pâturage à la Citadelle

F ruit d’une concertation et d’une 
participation citoyenne initiées 
au début du mandat, ce projet 

répond aux souhaits des habitants 
pour améliorer leur cadre de vie 
autour de trois thèmes : la mobilité, 
la place de la nature, et le vivre-
ensemble.

La rue Boissy d’Anglas a donc 
bénéficié d’une transformation en 
placette végétalisée.

En réduisant la part de l’auto-
mobile, les piétons et la nature 
ont désormais plus de place. Cinq 
bandes plantées ont été créées 
pour une surface végétale totale de 
155 m2.

Cet aménagement paysager 
met en valeur l’arbre remarquable 
et historique de cette placette du 
quartier. Son large feuillage assu-
rera l’ombre et la fraîcheur offrant 
ainsi un nouveau lieu de respiration 
urbaine. Deux autres arbres ont éga-
lement été plantés.

Des dispositifs favorables à la 
biodiversité ont été installés  : un 
hôtel à insectes et deux gabions 
avec du bois mort vont assurer le 
développement de la micro-faune. 
Un nichoir à mésanges sera installé 
ultérieurement.

Dans ce nouveau lieu adapté à 
tous les âges, des aménagements 
ludiques ont été imaginés par les 
membres du Conseil municipal d'en-
fants. Du mobilier urbain (bancs et 
assises) complète cette transforma-
tion. ●

D epuis avril, moutons, chèvres, ânes, vaches Jersey et 
Dexter, et chevaux boulonnais sont de retour dans 
les espaces de la Citadelle. En venant les (re)décou-

vrir, vous pourrez appréhender le travail des bergers, qui 
peuvent livrer des informations et des anecdotes, et de leurs 
fidèles compagnons, trois chiens.

Le troupeau se déplace jusqu’en octobre selon les besoins 
d'entretien des espaces verts. Chaque soir, il est regroupé en 
un seul enclos pour être sous la garde des bergers.

L'éco-pâturage est une manière vertueuse et plus natu-
relle d'entretenir les espaces verts. Pas besoin d’intervention 
mécanique là où les animaux se nourrissent de l'herbe, bon 
moyen de protéger certaines espèces d’invertébrés comme 
des criquets, chenilles, araignées...Il permet également de 
faciliter la gestion de certains sites difficilement accessibles, 
comme les remparts de la Citadelle où les chèvres n'ont 
aucune difficulté à évoluer.

En parallèle, les jardiniers ont repris les tontes, avec des 
coupes hautes à 8 cm pour conserver les fleurs de printemps 
et favoriser la biodiversité. ●
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S oumya Lakhal voulait être auto-
nome dans l’entretien de son 
logement. « Fixer un meuble au 

mur, percer un trou pour accrocher 
un tableau : pour ces petits travaux du 
quotidien, c’est mieux de ne pas être tri-
butaire des uns et des autres », résume 
cette mère de famille célibataire.

L’année dernière, elle a donc 
poussé la porte du 103 rue Eugène Jac-
quet où est installé l’atelier des Com-
pagnons Bâtisseurs Hauts-de-France. 
L’association y propose des cours d’ini-
tiation au bricolage en groupe, finan-
cés par la Ville au titre de la Politique 
de la ville. Les participants sont enca-
drés par un animateur et un volontaire 
en service civique, accompagnés par-
fois d’un bénévole. « On apprend l’uti-
lité et le fonctionnement des différentes 
machines, mais aussi les règles de sécu-
rité souvent ignorées comme l’usage de 
lunettes quand on ponce », résume Sté-
phane Metivier, animateur technique 
des ateliers. Les participants peuvent 
aller plus loin avec des ateliers pour 
apprendre à construire des objets 
décoratifs, comme des coffres ou des 

luminaires. Tout comme Soumya, 
l’animatrice habitat de l’association, 
Manon Arpin, insiste sur les liens qui 
se créent lors de ces séances : « Les ate-
liers sont gratuits et ouverts à tous, il 
suffit de s’inscrire. Il y a des partages de 
compétences, des rencontres, des ami-
tiés parfois. »

Ces initiations au bricolage ren-
contrent un beau succès et s’enri-
chissent régulièrement de nouveautés, 
comme par exemple une sensibilisa-
tion à la qualité de l’air intérieur. Les 
adhérents inscrits peuvent aussi béné-
ficier de l’outilothèque, qui permet 
d’emprunter chaque vendredi pon-
ceuses, perceuses et autres kits tapis-
serie ou enduit. Les outils sont prêtés 
pour une semaine (renouvelable) 
avec tous les accessoires nécessaires. 
Gratuitement là aussi, pour respecter 
l’esprit des fondateurs du mouvement 
des Compagnons Bâtisseurs.

L’association propose également 
des chantiers d’auto-réhabilitation 
accompagnée. 138  ont été menés 
l’an dernier. L’idée est de réhabiliter 
un logement social ou privé en asso-

ciant son occupant aux travaux. « Cela 
permet aux personnes concernées de 
prendre ou de reprendre confiance en 
leur capacité d’agir », précise Nordine 
Farrak qui dirige l'antenne.

Enfin, l’association des Compa-
gnons Bâtisseurs s’engage dans la 
vie des quartiers en participant à 
des ateliers solidaires. Elle propose 
les services de ses salariés, mais 
aussi des bénévoles et des volon-
taires pour monter des projets dans 
l’espace public, comme la fabrication 
de mobilier pour les Fêtes de Fives… 
À Lille-Sud, Soumya Lakhal a ainsi 
fabriqué des transats à la Fabrique 
du Sud. « On rencontre du monde et 
c’est une façon de rendre aux Com-
pagnons ce qu’ils m’ont apporté  »,  
conclut-elle. ● PAR ÉLODIE DE VREYER

 �Atelier au 103, rue Eugène Jacquet. 
Infos : Stéphane Metivier, animateur 
technique au 06 21 76 96 40 et 
Manon Arpin, animatrice 
habitat au 06 26 60 85 57. 
compagnonsbatisseurs.eu/
hautsdefrance et facebook.
com/CB.Hautsdefrance

Bricoler facile et solidaire
FIVES
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CENTRE

L ’association DUO for a JOB met en 
relation des mentors et des jeunes, 
et accompagne leur binôme sur 

une durée de six mois. Les premiers 
sont des bénévoles de plus de 50 ans. À 
l’image de Philippe. Retraité d’un poste 
de DRH dans la grande distribution, il 
a eu envie « d’être utile, de partager ses 
expériences professionnelles et de s’ou-
vrir sur le monde ». Il a fait équipe avec 
Mamadou, d’origine malienne, pour 
favoriser son insertion dans l’univers 
de la plomberie. « On fait connaissance, 
on apprend à se faire confiance, on pré-
pare à des entretiens d’embauche, on 
donne les codes du monde profession-
nel, et plus largement de notre société, 
on oriente vers d’autres interlocuteurs 

spécialisés si besoin. C’est une mission 
pour un travail mais qui va bien au-delà 
de cette seule dimension. »

Les seconds sont des jeunes de 18 à 
33 ans, issus de l’immigration et déten-
teurs d’un titre de séjour leur permet-
tant de travailler en France. À l’image 
de Yokub, arrivé d’Ouzbékistan en 2018. 
Après avoir obtenu le statut de réfugié 
et appris le français, il a intégré DUO 
for a JOB. « Stéphane (son mentor) s’est 
montré disponible, sérieux et respec-
tueux, il m’a d’abord aidé à trouver une 
formation en informatique, puis il m’a 
encouragé à suivre une autre formation 
d’assistant de vie car je souhaitais un 
métier avec de l’humain. » Aujourd’hui, 
Yokub veut passer le concours d’aide-

soignant. Et ce dernier de se réjouir : 
« Quand l’accompagnement est fini, on 
reste des bons potes. » De son côté, Phi-
lippe a choisi de continuer son enga-
gement bénévole et accompagne un 
jeune venu d’Érythrée. Un an après le 
début de leur duo, la moitié des jeunes 
ont trouvé un emploi durable (CDI ou 
CDD d’au moins 3 mois). En ajoutant 
ceux qui se dirigent vers une forma-
tion ou un stage professionnel, plus 
de 70 % des participants trouvent leur  
voie ● PAR V.P.

 �Pour devenir mentor, contactez 
l’association au 06 16 79 88 22 
ou lille@duoforajob.fr et plus 
d’infos sur www.duoforajob.fr 

Devenez mentor bénévole chez DUO for a JOB

T oboggans, coussins, chariots… 
À la Fabrique du Sud, la gigo-
thèque de l’association Mon 

petit paradis est un lieu où les bam-
bins peuvent se dépenser comme ils 
le souhaitent et en toute sécurité. 
Elle accueille les enfants de 0 à 6 ans 
accompagnés d’un parent ou d’un 
grand-parent pour des séances d’une 
heure. L’inscription se fait à l’année. 
Professionnelle de la petite enfance, 
Fatma Figuigui a imaginé ce lieu 
où les enfants évoluent librement 
« pour favoriser leur bon développe-
ment psychomoteur et cognitif ». Mais 
aussi pour « renforcer les liens parent-
enfant par le partage d’agréables 
moments ».

La fondatrice de l’association et 
présidente de la gigothèque, soute-
nue par la Ville, assure l’accueil avec 
d’autres bénévoles. « Il y a toujours 
quelqu’un pour discuter et conseiller », 
commente Fatma Figuigui. Au fil des 
mois, l’offre s’est étoffée. Ainsi, une 
sophrologue intervient régulière-

ment pour apprendre aux parents à 
masser leur bébé de 0 à 9 mois et une 
psychomotricienne propose une per-
manence de conseil chaque mois. Des 
séances musicales sont organisées 
le mercredi. Enfin, constatant que 
des enfants avaient des difficultés à 
tenir un stylo en arrivant en mater-

nelle, la gigothèque propose aussi 
des jeux pour développer la motri-
cité fine et préparer ainsi l’entrée à 
l’école. ● PAR E.D.V.

 �Infos et inscriptions : 
monpetitparadis@yahoo.com / 
Fatma Figuigui au 06 46 79 12 34.

Gigoter en liberté !
LILLE SUD
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BOIS-BLANCS

C ’est parti pour une balade à 
la (re)découverte du quar-
tier le long d’une boucle de 

2,5 km. Une fois l’appli Form’City 
téléchargée, il n’y a plus qu’à se 
laisser guider. Entre les différents 
exercices de gainage, renforce-
ment des biceps et des triceps, 
cardio et renforcement des 
jambes, on découvre l’histoire 
industrielle qui a modelé le pay-
sage du quartier et autres points 
d’intérêt : le jardin du Sourire et 
son orchidée protégée, EuraTech-
nologies et son grand bâtiment 
aux allures de château médié-
val, la Plaine des Vachers sur 
2 500 m2. Le parcours passe aussi 
par l’allée Coignet pour traverser 
les Rives de la Haute Deûle, un 

écoquartier respectueux de l’en-
vironnement, puis par le port et 
les quais rénovés où les berges 
accueillent des martins-pêcheurs, 
des hirondelles de rivage et peut-
être bientôt des ratons laveurs.

Ce parcours santé invite à 
bouger malin tout en découvrant 
le patrimoine du quartier de 
manière ludique et originale. Il a 
été mis en place pour encourager 
la pratique libre du sport.

L’appli Form’City est à télé-
charger sur smartphone pour, tout 
au long du parcours, visualiser les 
exercices physiques et les points 
d’intérêt culturel. À noter que 
le parcours (ainsi que ceux des 
autres quartiers) est disponible 
sur lille.fr. ● PAR SABINE DUEZ

Découvrez le quartier 
par un autre chemin !
Avec les « Chemins de la forme », Lille devient un grand terrain de sport. Découvrez 
le 6e parcours connecté mis en place aux Bois-Blancs par la Ville. À vos baskets !

Les autres 
parcours
Six Chemins de la forme 
sont disponibles à Lille. 
Bois-Blancs (2,5 km), Saint-
Maurice Pellevoisin (7,5 km), 
Vauban-Esquermes (9 km), 
Vieux-Lille (7 km), Lille-
Sud (3 parcours au choix : 
Jardin des Plantes, Halle de 
glisse et cimetière du sud 
avec une boucle complète 
de 8,9 km), le parcours 
patrimoine (3 parcours : ville 
ancienne, ville moderne, 
parcours patrimoine et 
sa boucle complète de 
16,2 km). De nouveaux 
parcours sont prévus 
dans d’autres quartiers de 
la Ville. Les Chemins de 
la forme à Lille viennent 
d'être labellisés « Grande 
cause nationale » 2024, 
qui promeut les bienfaits 
de l'activité physique 
auprès des habitants. 

Pour la  pratique libre
La Ville rénove et installe 
également des terrains de 
sport dans différents quartiers 
et des agrès de plein air pour 
encourager la pratique libre 
du sport, plébiscitée par les 
Lillois qui ne veulent pas de 
contraintes horaires et n’ont 
pas d’objectifs de compétition.
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DÉCOUVRIR

Verdissez vos murs !

Serres, carrés et Orangerie

P our faire progresser la nature 
en ville, la municipalité mène 
de nombreuses actions mais 

s’appuie aussi sur la mobilisation des 
Lillois pour accélérer la tendance. 
C’est le cas avec l’initiative « Verdis-
sons nos murs ! » dans laquelle les 
habitants ont un rôle à jouer. Depuis 
plusieurs années, la Ville prend en 
charge la création de fosses de plan-
tation le long des façades des habita-
tions de ceux qui en font la demande. 
Ceux-ci s’engagent à les végétaliser et 
à les entretenir toute l’année de façon 
écologique. Plus de 2 000 fosses ont 
ainsi été créées et égayent le cadre de 
vie urbain au quotidien. Cette végé-
tation le long des façades permet de 

couvrir l’ensemble des rues, dans une 
logique de complémentarité avec la méta-
morphose des axes et places structurants, 
formant ainsi un maillage végétal qui se 
déploie progressivement dans toute la ville.

Pour accompagner encore mieux les 
habitants, la Ville a édité un guide des 
bonnes pratiques (disponible en version 
papier dans les mairies de quartier, à l’hô-
tel de ville, et en numérique sur lille.fr)
avec à l’intérieur tout ce qu’il faut 
savoir sur le choix des plantes et leur 
entretien. ● PAR S.D.

S i la rénovation des bassins est 
en cours, avec une fi n de chan-
tier prévue l’automne prochain, 

le Jardin des Plantes ne manque pas 
d’intérêt pour autant.

Rappelons que la quasi-tota-
lité des plantes de l’ancienne serre 
équatoriale ont trouvé place dans 
les serres de collection. Les curieux 
peuvent donc admirer une partie des 
sujets, soit une centaine d’espèces, 
dans la serre tropicale humide et 

dans la serre aride. La première 
abrite bananier, chou Caraïbe, 
poivrier, frangipanier ou encore 
fi guier. La seconde permet de décou-
vrir plus de 200 espèces succulentes 
d’Afrique, d’Amérique ou des Cana-
ries.

Quant aux carrés botaniques, 
créés en même temps que le jardin, 
en 1948, ils présentent une collection 
du règne végétal, plantes classées par 
familles des plus primitives aux plus 

évoluées. Ils se composent aussi d’es-
paces qui font le lien entre plantes et 
humains telles que plantes à textiles, 
à parfum, à dessert, de cueillette, 
médicinales…

Et jusque fi n octobre, l’Orangerie 
s’est transformée en lieu de pause 
végétale avec un coffee shop, un salon 
de thé et une galerie créative (bien-
être, jeux anciens, concerts...). ●

Plus d’infos sur lille.fr
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DÉCOUVRIR
NATURE

Comment la Ville
protège ses arbres ?
Par Sabine Duez

20 000 ARBRES
La Ville a renforcé sa politique de plan-

tation au cours de ce mandat. Objectif : 
doter Lille de 20 000 arbres supplémen-
taires d’ici 2026. Le cap est déjà dépassé ! 
Les équipes municipales plantent dans 
le cadre de travaux de construction ou 
d’aménagement, de végétalisation des 
cours d'école, d’enrichissement des 
espaces verts ou dans certaines rues à la 
demande des habitants.

CONTRÔLE TECHNIQUE !
La Ville compte plus de 50 000 arbres 

qui passent un « contrôle technique » tous 
les quatre ans. Pour les sites très fréquen-
tés, la visite a lieu tous les ans (écoles, 
esplanade du Champ de Mars, etc.). C’est 
le service Politique de l’arbre et déminéra-
lisation de la Ville qui gère le patrimoine 
arboré et son suivi. Sont observés : l’aspect 
général de l’arbre, le système racinaire, les 
branches mortes ou cassées, la présence 
de champignons ou d’insectes.

ARBRE DANGEREUX ?
Quand il y a un doute sur la dange-

rosité d’un arbre, et avant de l’abattre, il 
est examiné par d’autres experts arbo-
ristes qui posent des capteurs autour du 
tronc et envoient une onde sonore en 
tapant sur un clou planté dans l’arbre. On 
appelle ça un examen par tomographie. 
Suivant la vitesse du son, ils déterminent 
s’il y a des cavités ou non. L’arbre peut 
aussi être soumis à un test de traction. 
Les experts reproduisent alors la force 
du vent, et donc la résistance de l’arbre, 
en tirant dessus à l’aide de câbles.

POUR PLANTER PLUS !
La Ville a passé deux conventions 

avec Enedis (réseau d’électricité) et Dalkia 
(réseau de chaleur urbain) sur la plan-
tation d’arbres à proximité des réseaux 

souterrains. Des 
dispositifs sont 
mis en place (pro-
tections anti-raci-
naires, géotextile, 
grillages avertisseurs, 
gaines) pour guider le sys-
tème racinaire des arbres et per-
mettre la cohabitation avec les 
réseaux. Une démarche inno-
vante pour planter encore plus.

BOIS MORT
Dans les sites qui s’y prêtent 

(Citadelle, cimetières, parcs et 
jardins), les troncs et arbres morts 
sont parfois laissés sur place. Ils 
servent de gîtes et de couverts aux 
insectes et aux oiseaux.

DE L’AIR !
Pour les nouveaux arbres, la taille 

de la fosse de plantation est plus impor-
tante qu’avant. Mais, pour les arbres déjà 
plantés, un système de déminéralisation 
commence à être mis en place. Lorsque 
c’est possible, la Ville agrandit les fosses 
au pied des arbres pour amener plus de 
confort aux racines, davantage d’eau de 
pluie et de matière organique.

  Pour plus d’infos :
Ville de Lille – Nature en 
ville au 03 62 26 08 28.
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LILLE EN COMMUN  
DURABLE ET SOLIDAIRE

La solidarité et le 
vivre ensemble plus 
que jamais au cœur 
de nos politiques

La situation politique et 
économique de notre pays 
n’a jamais été aussi préoccu-
pante et le désengagement de 
l’État se fait ressentir au plus 
près. Avec Martine Aubry, 
nous faisons front pour les 
Lillois.

Par exemple, nous conti-
nuons de défendre la poli-
tique de la ville, pensée par 
la gauche pour lutter contre 
les inégalités territoriales et 
améliorer la vie des habi-
tants de nos quartiers priori-
taires. Car elle est en danger : 
les choix budgétaires du 
gouvernement, qui a annulé 
par décret les augmenta-
tions initialement prévues 
au Projet de loi de finances 
2024, font peser de lourds 
dangers sur l’ensemble des 
acteurs, associations, centres 
sociaux, qui tiennent la soli-
darité à bout de bras. A Lille, 
nous connaissons leur rôle et 
leur importance auprès des 
publics les plus en difficulté.

À défaut de pouvoir agir 
sur les leviers nationaux 
pour le pouvoir d’achat, nous 
remettons au cœur de nos 
quartiers le service public 
et la question de l’accès 
aux droits : c’est tout l’enjeu, 
non seulement du Contrat de 
ville, mais également du Plan 
de lutte contre les exclusions 
que nous continuons de 
déployer, avec des avancées 
concrètes pour le lien social 
et le pouvoir de vivre des Lil-
lois. Par exemple, la maison 
Lill’âge a récemment ouvert 
ses portes et la Maison des 
solidarités prochainement.

Promouvoir la mixité 
sociale

C’est d’ailleurs parce 
que nous ne nous résolvons 
pas à la fatalité que malgré 
le recul du Gouvernement, 
notre majorité continue de 
mener une politique du loge-
ment ambitieuse. D’une part, 
avec la rénovation urbaine et 
l’accompagnement social des 
habitants. D’autre part, avec 
les nouveaux programmes 
immobiliers qui doivent sys-
tématiquement inclure des 
logements sociaux. A Lille, 
nous régulons le marché 
immobilier afin de conserver 
les classes populaires dans 
notre ville, nous mettons en 
œuvre l’encadrement des 
loyers privés et plus récem-
ment, nous déployons des 
règles strictes sur les meu-
blés touristiques afin d’enca-
drer leur usage et favoriser le 
maintien de logements abor-
dables dans un contexte de 
grave pénurie. Car la mixité 
sociale n’est pas une utopie 
mais bien l’une des condi-
tions du vivre ensemble.

De nombreuses réalisa-
tions au printemps

En parallèle, nous pour-
suivons la métamorphose 
de notre ville et vous voyez 
émerger dans tous les quar-
tiers des améliorations 
majeures de votre cadre de 
vie. L’ouverture de Chaud 
Bouillon et de l’aire de jeux 
Rue Louis Blanc à Fives, la 
phase 1 de la rue de Solfé-
rino et du boulevard Carnot 
dans le Centre, la place de 
Boissy d’Anglas à Vauban-
Esquermes et la mutation de 
la place Jacques Febvrier à 
Moulins en témoignent.

Nous construisons la 

ville apaisée avec partout, 
le même cap : la végétali-
sation et l’augmentation 
de la part des mobilités 
durables. Vous vous engagez 
d’ailleurs toujours plus nom-
breux (petits et grands) dans 
les très nombreux ateliers 
urbains afin de construire 
avec nous la ville de demain, 
plus durable et plus soli-
daire. Votre mobilisation se 
retrouve aussi dans votre 
participation croissante à 
notre budget participatif. 
Pour cette édition, ce sont 
4 millions d’euros de budget 
dont 1 million pour les moins 
de 18 ans qui permettront de 
financer une vingtaine de 
projets, lauréats de la vota-
tion citoyenne et dévoilés fin 
juin.

Un été riche
D’abord, le mois des 

fiertés a rassemblé de 
nombreuses associations 
et citoyens mobilisés pour 
défendre les droits LGBT+ 
et lutter contre les discrimi-
nations. La 22e édition de la 
Pride Lille a été un très beau 
succès, comme l’est aussi 
sans aucun doute la fête de la 
musique. Nous le redisons : à 
Lille, vivez comme vous êtes !

Puis, le sport sera plus 
que jamais au cœur de 
notre programme estival. 
En amont des épreuves de 
handball et de basketball 
olympiques accueillies au 
stade Pierre Mauroy, un 
week-end olympique et para-
lympique a ouvert le bal les 
22 et 23 juin, avec de nom-
breuses animations dans 
toute la ville pour valoriser 
la pratique du sport pour 
tous, le sport comme outil de 
cohésion sociale et le sport 

comme vecteur de bonne 
santé. Nous avons aussi eu 
l’immense fierté d’accueil-
lir la flamme olympique le 
2 juillet : une belle occasion 
de célébrer l’olympisme et 
les valeurs du sport avec 
nos clubs lillois.

Bien sûr, l’été à Lille, c’est 
aussi penser aux personnes 
qui ne partent pas. Nous 
savons que le droit aux 
vacances, déjà fragile, est 
encore plus remis en cause 
par les difficultés écono-
miques. C’est pourquoi nous 
proposons des aides aux 
vacances aux familles mais 
aussi des activités dans notre 
ville. Nous vous donnons 
rendez-vous pour la nou-
velle édition gratuite de Lille 
Aventure Nature jusqu’au 
16 août. Pour vous permettre 
de bénéficier d’un environ-
nement plus apaisé et mieux 
partagé, nous avons par ail-
leurs reconduit la piétonni-
sation des rues des Bouchers, 
des Primeurs et de Gand, en 
coeur de ville. Enfin, nous 
nous retrouverons pour 
notre traditionnelle grande 
braderie qui cette année 
aura lieu le week-end du 
13 au 15 septembre.

Dans l’attente de vous 
croiser dans ces événements 
enthousiasmants, nous vous 
souhaitons un bel été à toutes 
et tous !

Audrey Linkenheld 
et Charlotte Brun
Coprésidentes du groupe 
Lille en commun
Pour nous contacter : 
Lillecds@gmail.com

TRIBUNES
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LILLE VERTE

FAIRE RESPIRER 
LILLE

la chance d’accueillir les 
Jeux olympiques. Une partie 
des épreuves de basket et de 
handball se dérouleront en 
effet dans la Métropole lil-
loise. Ces moments de sport 
sont des occasions impor-
tantes de se rassembler. Ils 
sont un outil de promotion 
immense pour la pratique 
du sport qui doivent rappe-
ler à nos dirigeantes et diri-
geants que pour devenir un 
pays ou une ville de sport, il 
ne suffit pas de le dire.

C’est d’ailleurs ce que 
font remarquer nos sportifs 
eux-mêmes. En effet, dans 
l’émission « Quelle Époque ! », 
le nageur Florent Manaudou 
et le judoka Teddy Riner ont 
déclaré : « la France n’est pas 
un pays de sport ». Ils regret-
taient notamment la réduc-
tion de 4h à 2h par semaine 
des cours d’EPS et déplo-
raient le manque d’infras-
tructures. Problématique 
que nous connaissons bien 
à Lille.

Notre ville souffre en effet 
d’un manque cruel d’infra- 
structures. Notre élu Maroin 
Al Dandachi le déplorait 
encore au conseil munici-
pal d’octobre dernier : « Des 
vidéos de salles de boxe lilloises 
plus que bondées circulent sur 
les réseaux sociaux, dernier 
moyen qu’ont trouvé les spor-
tifs et sportives pour faire enfin 
réagir la mairie. » Au-delà, 
les pratiques collectives en 
extérieur se multiplient, seul 
moyen de pallier le manque 
d’équipements. Encore faut-il 
ne pas supprimer des stades !

Une problématique 
qui s’étend aussi aux pis-
cines, talon d’Achille de la 
politique sportive lilloise. 
L’obstination de la Ville sur 
le projet de piscine à Saint-
Sauveur, malgré les contes-
tations, a gelé les avancées 
sur le développement des 

piscines dont les habitantes 
et habitants ont cruellement 
besoin. Car au-delà de la com-
pétition, le sport, c’est aussi la 
santé et la pratique d’une acti-
vité physique régulière.

C’est avant tout un sport 
de proximité que nous 
défendons, et une inclusi-
vité qui doit bénéficier aux 
femmes et aux personnes en 
situation de handicap : deux 
catégories de la population 
qui souffrent encore de dis-
criminations dans l’accès aux 
infrastructures.

Enfin, un mot de soutien 
au Lille Métropole Basket en 
difficulté financière, et qui, à 
l’heure d’écrire cette tribune, 
est en ballottage défavorable 
pour jouer en Pro B la saison 
prochaine. Merci à toutes 
celles et ceux qui se mobi-
lisent pour ce maintien. Le 
sport, c’est avant tout des 
bénévoles, des amateurs 
et des supporters que nous 
souhaitons remercier, loin 
des projecteurs des JO, et 
sans lesquels il n'y aurait 
pas de pratique dans nos 
villes.

Les élu·es 
du Groupe Lille Verte
Un projet, une remarque, 
une alerte ? Nous sommes 
à votre disposition :  
contact@lilleverte.fr 

Défendons un sport 
accessible et de 
proximité

Notre territoire va avoir 

Parlons sport !
Les Jeux olympiques à 
Lille, et après ?

Le sport sous toutes 
ses formes est la meilleure 
assurance santé des Lillois, 
petits et grands !

Pour notre belle ville de 
Lille, nous demandons plus 
d’équipements sportifs en 
accès libre dans chaque 

quartier : agrès, paniers de 
basket, tables de ping-pong, 
skateparks…

Nous devons aussi être 
aux côtés de toutes les asso-
ciations sportives pour leur 
faciliter le quotidien, leur 
trouver plus de créneaux 
disponibles. 

À Lille, il est urgent de 
créer un vrai pôle nautique 
lillois pour développer la 
pratique de la natation et 
des sports sur la Deûle. Il 
faut aussi mieux accueillir 
les sports de combat et les 
arts martiaux. 

Enfin, pendant et sur-
tout après les JO, soute-
nons nos champions lillois 
d’aujourd’hui et de demain, 
et soyons aux côtés de nos 
grands clubs, comme le 
Lille Métropole Basket.

Violette Spillebout et vos 
conseillers municipaux 
FAIRE RESPIRER LILLE
Nos interventions sont 
à voir ici : sur www.
fairerespirer.fr
Nous joindre : 
fairerespirerlille@gmail.com.  
Tel. : 03 20 49 57 72.

Élu.e.s 
communistes du 
Groupe Lille en 
commun, durable 
et solidaire

Des vacances 
pour toutes et tous !

L’arrivée de l’été marque 
pour beaucoup le début des 
vacances ! Pourtant le droit 
aux vacances ne s’applique 
pas à tous de la même façon : 
pouvoir d’achat en berne, 
conditions de vie et de tra-
vail dégradées empêchent 
d’en profiter pleinement.

À la ville de Lille et avec 
Eddie Jacquemart, délégué à 
l’éducation populaire, l’accès 
aux vacances et loisirs, nous 
développons les actions per-
mettant à tout un chacun de 
partir en séjour ou de parti-
ciper à des activités ludiques.

Enfin, le sport sera mis 
à l’honneur pour les Jeux 
olympiques et paralym-
piques  ; l’occasion de rap-
peler les valeurs de respect, 
d’amitié et de paix, comme 
cela est fait toute l’année 
auprès des enfants par 
Valentin Martin, adjoint au 
Maire délégué au sport sco-
laire et périscolaire. Ils pour-
ront également s’inscrire cet 
été au dispositif « J’apprends 
à nager ».

L’été et à chaque saison, 
nous œuvrons pour l’égalité 
et le bien vivre ensemble à 
tout âge.
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LUGE ESTIVALE | TYROLIENNE | ESCALADE
ET PLEIN D’AUTRES ACTIVITÉS

DU 6 JUILLET

AU 16 AOÛT

À PROXIMITÉ DE LA PISCINE MARX DORMOY, AVENUE BUTIN

Retrouvez toute la programmation
sur ete.lille.fr


